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DOCUMENTS D’ENTREE DU SOUS-MODULE 
 

1. OBJECTIFS GENERAUX 
 
Unité 1 : Les règles d’usage du français 

Maîtriser leV UqgleV d¶XVage dX fUanoaiV ; 
Unité 2 : Les techniques d’expression 

Comprendre TXelTXeV WechniTXeV d¶e[pUeVVion ; 
 
Unité 3 : La dissertation pédagogique 

Composer une dissertation pédagogique. 
 

2. OBJECTIFS SPECIFIQUES 
 
Unité 1 : Les règles d’usage du français 

- DpfiniU la gUammaiUe, Xne Uqgle gUammaWicale, l¶anal\Ve gUammaWicale, l¶anal\Ve logiTXe, la conjXgaiVon, le 
vocabulaire ; 

- Conjuguer les  différents verbes à tous les modes et temps ; 
- Respecter les rapports de temps et de modes ; 
- Transformer une phrase active en phrase passive et inversement ; 
- Emplo\eU leV degUpV de VignificaWion de l¶adjecWif TXalificaWif ; 
- Employer les différents pronoms personnels dans des phrases ; 
- Analyser un mot dans une phrase ;  
- Analyser une proposition dans un texte ; 
- ReVpecWeU l¶accoUd dX paUWicipe paVVp danV deV phUaVeV ; 
- Savoir découvrir le sens des mots ou expressions. 
 

Unité 2 : Les techniques d’expression 
- Décrire leV noWionV d¶e[pUeVVion eW d¶e[pUeVViYiWp, de WechniTXe d¶e[pUeVVion ; 
- DpcUiUe leV WechniTXeV d¶e[pUeVVion ; 
- Appliquer leV WechniTXeV d¶e[pUeVVion. 
 

 
Unité 3 : La dissertation pédagogique 

- Définir les concepts et les généralités ; 
- Décrire les éléments constitutifs et leurs fonctions; 
- Appliquer la technique de la dissertation pédagogique. 
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PLAN DU SOUS-MODULE 
 

UNITE 1 : LES REGLES D’USAGE DU FRANÇAIS 
 
I. DEFINITION DES CONCEPTS 

1. La grammaire 
2. Une règle de grammaire 
3. La conjugaison 
4. Le vocabulaire 

 
II. LES DIFFERENTS  VERBES A TOUS LES MODES ET A TOUS LES TEMPS :  

1. Définition 
2. Les groupes de verbes  
3. Les modes  
4. Les temps  
5. Les types de verbes  

 
III. LES RAPPORTS DE TEMPS ET DE MODES 

1. Le rapport de modes  
2. Le rapport de temps  

 
IV. ACCORD DU PARTICIPE PASSE 

1. Le participe passé employé sans auxiliaire 
2. Le paUWicipe paVVp emplo\p aYec l¶aX[iliaiUe rWUe 
3. Le Participe passé des verbes pronominaux 
4. Le paUWicipe paVVp emplo\p aYec l¶aX[iliaiUe aYoiU  

 
V. LA TRANSFORMATION PASSIVE 

1. La phrase active 
2. La phrase passive 

 
VI. LES DEGRES DE SIGNIFICATION DE L’ADJECTIF QUALIFICATIF 
  1. Le comparatif 
  2. Le superlatif 
 
VII.  QUELQUES PRONOMS ET LEUR EMPLOI 

1. Les pronoms personnels 
2. Les pronoms relatifs 
3. Les pronoms indéfinis 

 
VIII. L’ANALYSE GRAMMATICALE  
 
IX. L’ANALYSE LOGIQUE  

1. La proposition 
2. Les différents types de propositions : 

a) La proposition indépendante  
b) La proposition principale 
c) La proposition incise 
d) La proposition subordonnée 
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X. LE SENS DES MOTS ET EXPRESSIONS 
1. Monosémie et polysémie 
2. Radical, préfixes, suffixes  
3. Synonymes ± antonymes ± homonymes ± paronymes  

 
UNITE 2 : LES TECHNIQUES D’EXPRESSION 
 
I. DESCRIPTION DES NOTIONS D’EXPRESSION 
1. NoWion d¶e[pUeVVion 
2. NoWion d¶e[pUeVViYiWp 
3. NoWion de WechniTXe d¶e[pUeVVion 
 
II. DESCRIPTION DES TECHNIQUES D’EXPRESSION 

1. Le commentaire de texte 
2. Le résumé de texte 
3. La synthèse de texte 
4. L¶anal\Ve de We[We 
5. La dissertation 

 
III. APPLICATION DES TECHNIQUES D’EXPRESSION 

1. Le commentaire de texte 
2. Le résumé de texte 
3. La synthèse de texte 
4. L¶anal\Ve de We[We 
5. La dissertation 

 
UNITE 3 : LA DISSERTATION PEDAGOGIQUE 
 
I. DEFINITION DES CONCEPTS ET GENERALITES 

1. Définition : 
x La dissertation pédagogique 
x Typologie des sujets de dissertation. 

 
II. DESCRIPTION DES ELEMENTS CONSTITUTIFS ETLEURS FONCTIONS 

1. L¶inWUodXcWion 
2. Le développement 
3. La conclusion 

 
III. APPLICATION DE LA TECHNIQUE DE LA DISSERTATION PEDAGOGIQUE 
1. Travail préparatoire 

 a) Compréhension du sujet 
 b) Analyse du sujet 
c) Elaboration du plan 

2. Rédaction et relecture 
3. Quelques conseils pour réussir la dissertation pédagogique 
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UNITE 1 : LES REGLES D’USAGE DU FRANÇAIS 
(15 HEURES) 

 
DOCUMENTS D’ENTREE 

 
Objectif général 

- Maîtriser leV UqgleV d¶XVage dX fUanoaiV ; 
 

Objectifs spécifiques 
- DpfiniU la gUammaiUe, Xne Uqgle gUammaWicale, l¶anal\Ve gUammaWicale, l¶anal\Ve logiTXe, la 

conjugaison, le vocabulaire ; 
- Conjuguer les  différents verbes à tous les modes et temps ; 
- Respecter les rapports de temps et de modes ; 
- Transformer une phrase active en phrase passive et inversement ; 
- Emplo\eU leV degUpV de VignificaWion de l¶adjecWif TXalificaWif ; 
- Employer les différents pronoms personnels dans des phrases ; 
- Analyser un mot dans une phrase ; 
- Analyser une proposition dans un texte ; 
- ReVpecWeU l¶accoUd dX paUWicipe paVVp danV deV phUaVeV ; 
- Savoir découvrir le sens des mots ou expressions. 

 
Pré-test  

1) Conjuguez les verbes : voir et vivre  
a) AX pUpVenW de l¶indicaWif  
b) AX paVVp Vimple de l¶indicaWif  

 
2) Complétez chacune des propositions du groupe A avec une subordonnée du groupe B. Il existe parfois 

plusieurs possibilités, notez-les. 
 

Groupe A Groupe B 
Il croit QX¶il aXUaiW UeWUoXYp 
Nous étions sûrs QX¶il UeYiendUa l¶annpe pUochaine 
J¶eVpqUe Que tu avais tort 
Il faudrait Que vous allez mieux 
Nous attendons QX¶il peUVpYpUkW 
 Que vous soyez venus 

Que le vent faiblisse 
 

3) Mettez les phrases suivantes au passé-composé. Dites si le pronom Upflpchi eVW COD, COI, COS oX V¶il 
ne peut être analysé. Veillez à bien accorder les participes passés. 
a) Elles se rencontrent à la piscine. 
b) Elle se donne deux mois pour réaliser son projet. 
c) Le chaW eW la chienne V¶affUonWenW dX UegaUd.  
d) Ils se prêtent des livres. 
e) Nous nous apercevons de notre erreur. 
f) L¶ombUe V¶pWend aX pied deV aUbUeV.  
g) Les deux camarades se parlent longuement.  
h) Elles se regardent et se sourient.  
i) La WoXUWeUelle V¶enYole. 
j) MaUie V¶ennXie pendanW leV YacanceV. 
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4)  Expliquez pourquoi le participe passé reste invariable  
a) Ils se sont menti. 
b) Ces poteries sont artisanales, nous les avons vu fabriquer. 
c) Ils avaient besoin de feuilles de copie et ils en ont acheté. 
d) LeXU YoiWXUe pWaiW en panne eW ilV l¶onW faiW UppaUeU. 
e) Il revient le mois prochain, nous l¶aYonV VX hieU. 

 
5) Comment expliquez-YoXV la diffpUence d¶accoUd enWUe ceV deX[ phUaVeV, d¶appaUence Vemblable ?  

a) La panWhqUe TX¶il a YXe moXUiU   
b) La panWhqUe TX¶il a YX WXeU  

 
6) Remplacez les groupes nominaux soulignés par le pronom personnel qui convient :  

a) Ne nous fions pas à ce ciel sans nuages.  
b) Donne à Gildas le livre. 
c) Ton comportement déplaît aux professeurs de ta classe. 
d) Il faut se contenter de ce TX¶on a. 

 
7) Dans les phrases suivantes, donnez la nature et la fonction des mots soulignés  

a) Moussa construit un jardin dans le domaine scolaire.  
b) Tous les samedis, Eustache va au jardin pour étudier. 
c) Le jardin de mon père regorge de belles fleurs. 
d) Il a planté son avocatier dans la cour du jardin. 
e) C¶eVW le jardin de Tinga, près de la rivière. 

 
8) Vocabulaire  

a) Trouvez le radical des mots suivants : Entassement, portatif, atterrissage, partisan, dépaysement 
b) Comment sont formés les mots suivants ?  

Hauteur, report, désagréable, lisible, déclassement  
c) Trouvez deux (02) mots synonymes, deux (02) mots antonymes, deux (02) mots homonymes. 

 
9) FaiWeV l¶anal\Ve logiTXe deV phUaVeV VXiYanWeV :  

a) LeV enfanWV YonW j l¶pcole WUqV W{W le maWin. 
b) Le chien aboie, la caravane passe.  
c) LeV plqYeV UeYiennenW j la maiVon, donc il eVW l¶heXUe de la deVcenWe.  
d) La mavWUeVVe a UpcompenVp l¶plqYe qui a obtenu la meilleure moyenne de la classe. 
e) La femme dont la maison est en construction est ma belle-mère. 
f) Les paysans disent que la saison pluvieuse est proche. 
g) Tu sais combien coûte le mouton de Karim ? 
h) Je contemple les voitures passer sur la grande voie. 
i) Pamela Ya j l¶pcole WoXV leV joXUV de claVVe. 
j) Le cultivateur a fait une belle récolte bien que la pluie ait été capricieuse.  

 
10) Parmi les phrases suivantes, dites lesquelles sont actives et lesquelles sont passives : 

a) Je suis venu. 
b) Je suis considéré. 
c) Nous sommes tombés. 
d) Vous auriez été accueillis. 
e) Ils sont montés. 

 
11) Mettez les phrases suivantes à la voix passive : 

a) On aura abordé le problème demain. 
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b) Le guide dirigeait les randonneurs. 
c) NoXV conYiendUonV d¶Xne WUrYe. 
d) La dactylo avait tapé le rapport. 
e) Le maître les a félicités. 

 
12) Mettez les phrases suivantes à la voix active : 

a) Ce tapis a été tissé par de petites filles. 
b) Ce journal est lu par des millions de lecteurs. 
c) Cette table était couverte de poussière. 
d) Mon anniversaire a-t-il été oublié par mon père ? 
e) Ce champ ne sera pas labouré par le cultivateur. 

 
13) DanV leV phUaVeV VXiYanWeV, claVVe] leV compaUaWifV Velon TX¶ilV e[pUimenW l¶pgaliWp, l¶infpUioUiWp oX la 

supériorité. 
a) Julien paraît moins grand que son frère. 
b) CeW e[eUcice eVW plXV difficile TXe l¶aXWUe. 
c) Il ne faiW paV plXV maXYaiV TX¶hieU. 
d) Le film m¶a Vemblp moinV inWpUeVVanW TXe le Uoman. 
e) Cette maquette est aussi réussie que la précédente. 

 
14) MeWWe] aX VXpeUlaWif d¶infpUioUiWp eW de VXppUioUiWp leV adjecWifV VXiYanWV eW XWiliVe]-les dans des phrases : 

rubicond, corpulent, lourd, volubile, nerveux, sautillant. 
 

 

 

CORPS DE L’UNITE 
 

I. DEFINITION DES CONCEPTS 
 

A. La grammaire 
Selon Maurice Grevisse, la gUammaiUe eVW l¶pWXde V\VWpmaWiTXe deV plpmenWV conVWiWXWifV eW du fonctionnement 
de la langue. 
Pour Michel Arrivé et al., la grammaire décrit les moyens dont dispose la langue pour combiner les unités 
lingXiVWiTXeV, c¶eVW-à-dire, les mots, afin d¶obWeniU des phrases tout en rendant compte des variations que ces 
mots sont amenés à subir au cours de ce processus de combinaison. 
On étudie la grammaire pour acquérir une meilleure pratique de la langue, une meilleure maîtrise des règles de 
la langue et pour parvenir à une bonne communication. 

 
B. Une règle de grammaire 

LeV UqgleV de gUammaiUe VonW l¶enVemble des normes ou prescriptions grammaticales pour les bonnes 
conVWUXcWionV deV XniWpV gUammaWicaleV (moWV, phUaVeV). ElleV peUmeWWenW de jXgeU de la gUammaWicaliWp d¶Xn 
énoncé. 
 

C. La conjugaison 
La conjXgaiVon eVW l¶enVemble deV foUmeV TXe peXW pUendUe Xn YeUbe VoXV l¶effeW deV modificaWionV lipeV aX 
nombre, au genre, à la personne, au temps, au mode, à la voix. 
 

D. Le vocabulaire 
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Le YocabXlaiUe eVW l¶enVemble deV moWV d¶Xne langXe. Il eVW pgalemenW l¶enVemble deV moWV TXi appaUWiennenW j 
une science, à un art, etc. 
II. LES DIFFERENTS  VERBES A TOUS LES MODES ET A TOUS LES TEMPS 

 
A- Définition 

Le verbe est un mot de forme variable qui exprime une action faite par le sujet ou subie par le sujet ou qui 
indique un état du sujet. Il est le noyau de la phrase. Il Ve conjXgXe, c¶eVW-à-diUe, TX¶il YaUie Velon la peUVonne, le 
nombre, le mode, le temps, la voix. 

 
B- Les groupes de verbes  

On en distingue trois (03) :  
- 1er groupe : leV YeUbeV WeUminpV j l¶infiniWif paU er sauf aller ; 
- 2e groupe : les verbes terminés à l¶infiniWif paU ir et le participe présent se terminant par issant : finir, 

grandir, ralentir, nourrir, rougir, etc. ; 
- 3e groupe : le UeVWe deV YeUbeV, c¶eVW-à-dire, ceux qui ne sont ni du premier, ni du 2ème groupe.  

 
C. Les modes  

Le mode indique la manière dont eVW enYiVagp l¶acWion oX l¶pWaW e[pUimp paU le YeUbe. On distingue les modes 
personnels et les modes impersonnels. 

1- Les modes personnels : le YeUbe YaUie, c¶eVW-à-diUe TX¶il Ve conjXgXe selon la personne grammaticale 
(je, tu, il/elle, nous, vous, ils/elles). Ce sont : 
- Le mode indicatif : il exprime un fait réel, certain ; 
- Le mode impératif : il exprime un fait souhaité (ordre, défense, conseil, interdiction) ; 
- Le mode conditionnel : il exprime un fait éventuel, réalisable mais cetWe UpaliVaWion dppend d¶Xne 

condition ; 
- Le mode subjonctif : il exprime un fait non réalisé, simplement souhaité ou voulu. 

N.B : L¶indicaWif, le condiWionnel eW le VXbjoncWif onW WUoiV (03) peUVonneV aX VingXlieU eW WUoiV (03) peUVonneV aX 
pluriel. L¶imppUaWif a Xne (01) peUVonne aX VingXlieU eW deX[ (02) peUVonneV aX plXUiel. 

 
2- Les modes impersonnels : le verbe ne varie pas en personne. Ce sont : 
- Le mode participe : il enYiVage l¶acWion oX l¶pWaW e[pUimp paU le YeUbe comme caractérisant, sous 

forme d¶adjecWif, l¶pWaW dX VXjeW en train de faiUe l¶acWion. 
- Le mode infinitif : il enYiVage l¶acWion oX l¶pWaW e[pUimp paU le YeUbe comme Xne idpe complqWemenW 

abVWUaiWe donW Uien n¶indiTXe Vi elle eVW UpaliVpe oX UpaliVable. 
 

D. Les temps  
1- Le mode indicatif 

L¶indicaWif a hXiW (08) WempV : quatre (04) temps simples et quatre (04) temps composés. A chaque temps simple 
correspond un temps composé. 

 
x Les terminaisons régulières aux temps simples de  l’indicatif (voix active) 

 
TEMPS 1er groupe 2e groupe 3e groupe 
Présent 
 

-e, -es, -e, -ons,  
-ez, -ent. 

-is,-is, -it,-issons,  
-issez, -issent. 

-s, -s, -t ou -d, -ons,  
-ez, -ent 

Futur simple -erai, -eras, -era,-erons, 
-erez, -eront 

-irai, -iras, -ira,  
-irons, -irez, -iront 

rai, -ras, -ra, -rons, -rez, 
-ront 

Imparfait -ais, -ais, -ait,  -ions,  
-iez, -aient 

-issais, -issais,-issait,  
-issions,issiez, issaient 

-ais, -ais, -ait, -ions, iez,  
-aient 

Passé simple -ai, -as, -a, -âmes, -is, -is, -it, -is ou -us ±is ou -us, -it ou -ut, -îmes ou -ûmes, 
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-âtes, -èrent -îmes,-îtes, -irent -îtes ou -ûtes,-irent ou -ûrent. (Exception : venir, 
tenir et leurs dérivés). 

 
 

x Les temps composés de l’indicatif 
A chaque temps simple correspond un temps composé. Pour conjuguer un verbe à un temps composé, on 
conjXgXe l¶aX[iliaiUe aYoiU oX rWUe aX WempV Vimple coUUeVpondanW pXiV on ajoXWe le paUWicipe paVVp dX YeUbe. 

 
Temps composés Temps simples correspondants Exemples 
Passé composé Présent J¶ai cUip ; je suis parti 
Futur antérieur Futur simple J¶aXUai cUip ; je serai parti 
Plus-que-parfait Imparfait J¶aYaiV cUip ; j¶pWaiV paUWi 
Passé antérieur Passé simple J¶eXV cUip ; je fus parti 
 

2- Le mode conditionnel 
Le conditionnel a trois (03) temps : un (01) temps simple (conditionnel présent) et deux (02) temps composés 
(le Conditionnel passé 1ère forme et le conditionnel passé 2e forme). 
 

x Les terminaisons régulières au présent du conditionnel (voix active) 
 

TEMPS 1er groupe  2e groupe  3e groupe  
Conditionnel présent -erais, -erais, -erait,  

-erions, -eriez, -eraient 
irais, -irais,  
-irait, -irions,  
-iriez, -iraient 

rais, -rais, -rait, -rions,  
-riez, -raient 

 
x Les temps composés du conditionnel  

Seul le conditionnel passé 1ère forme a une correspondance avec un temps simple : le conditionnel présent. 
 
Temps composés Temps simples correspondants Exemples 
Conditionnel passé 1ère forme Présent J¶aXUaiV cUip ; je serais parti 
conditionnel passé 2e forme Pas de correspondance avec un temps simple J¶eXVVe cUip ; je fusse parti 

 
3- Le mode subjonctif 

Le subjonctif a quatre (04) temps : deux (02) temps simples (présent et imparfait) et deux (02) temps composés 
(passé et plus-que-parfait).  
Généralement, le verbe au subjonctif est précédé de la conjonction « que ». 

x Les terminaisons régulières aux temps simples du subjonctif (voix active) 
 

TEMPS 1er groupe 2e groupe 3e groupe 
Présent 
 

-e, -es, -e, -ions,  
-iez, -ent. 

-isse, -isses,  
-isse,  -issions, -issiez, -
issent. 

-e, -es, -e, -ions,  
-iez, -ent. 

Imparfait -asse, -asses, -ât, -
assions, -assiez, -assent 

-isse, -isses, -ît,  -issions,  
-issiez, -issent. 

-isse ou -usse, -isses ou -usses, -ît ou -ût,  
-issions ou -ussions, -issiez ou -ussiez,  
-issent ou -ussent. 

 
x Les temps composés du subjonctif 

A chaque temps simple correspond un temps composé. Pour conjuguer un verbe à un temps composé, on 
conjXgXe l¶aX[iliaiUe aYoiU oX rWUe aX WempV Vimple coUUeVpondanW, pXiV on ajoXWe le paUWicipe paVVp dX YeUbe. 
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Temps composés Temps simples correspondants Exemples 
Passé  Présent QXe j¶aie cUip ; que je sois parti 
Plus-que-parfait Imparfait QXe j¶eXVVe cUip ; que je fusse parti 

 
NB : Le subjonctif du plus-que-parfait est considéré comme un temps littéraire et est par conséquent de moins 
en moins usité. 
Par ailleurs, il se confond au conditionnel passé 2ème foUme eW VeXle la maniqUe donW l¶acWion indiTXpe paU le 
verbe permet de les distinguer. 

 
4- Le mode impératif 

Le mode impératif se caractérise par l'absence de pronom sujet. Il n'a que trois personnes : la deuxième du 
singulier, la première et la deuxième du pluriel. Les autres personnes lui font défaut ; c'est pourquoi on dit que 
c'est un mode « défectif ». 
L¶imppUaWif a deX[ (2) WempV : un (01) temps simple (le présent) et un temps composé (le passé).  
 

x Les terminaisons régulières au présent de  l’impératif (voix active) 
 

TEMPS 1er groupe 2e groupe 3e groupe 
Présent -e, -ons, -ez. -is, -issons, -issez,  -s, -ons, -ez,  

 
x L’impératif passé 

Pour conjuguer Xn YeUbe j l¶imppUaWif paVVp, on conjXgXe l¶aX[iliaiUe aYoiU oX rWUe j l¶imppUaWif  pUpVenW pXiV on 
ajoute le participe passé du verbe. 
 
Temps composé Temps simple correspondant Exemples 
Passé  Présent aie crié ; ayons crié ; ayez crié ; sois parti ; soyons partis. 
 
NB : l’impératif passé n’est pas couramment usité. 
 

5- Le mode infinitif 
L¶infiniWif eVW Xn mode impeUVonnel.  Il a deux (2) temps : le présent et le passé. 

x Les terminaisons régulières au présent de  l’infinitif  
 

TEMPS 1er groupe 2e groupe 3e groupe 
Présent -er (exception : aller) -ir -ir, -re, -oir 

 
x L’infinitif passé 

Pour conjuguer Xn YeUbe j l¶infiniWif paVVp, on faiW VXiYUe Von paUWicipe paVVp de  l¶aX[iliaiUe aYoiU oX rWUe j 
l¶infiniWif  pUpVenW.  
 

Temps composé Temps simple Exemples 
Passé  Présent avoir crié ; être parti ; avoir fini ; être venu. 

 
6- Le mode participe 

Le mode participe est un mode impersonnel.  Il a deux (2) temps : le présent et le passé. 
 
 
 
 
 



Remise à niveau français Page 11 

x Les terminaisons régulières au participe (voix active) 
 

TEMPS 1er groupe 2e groupe 3e groupe 
Présent -ant -issant -ant 
Passé é/ée i/ie -i/ie ; -u/ue ; -is/ise ; -us/use ; -t/te. 
 

E. Les types de verbe  
x Les verbes d’état : IlV indiTXenW l¶pWaW danV leTXel Ve WUoXYe le VXjeW eW inWUodXiVenW l¶aWWUibXW dX VXjeW. 

Ce sont : rWUe, paUavWUe, VembleU, demeXUeU, deYeniU, UeVWeU, Ve faiUe, aYoiU l¶aiU... 
x Les verbes d’action : IlV indiTXenW l¶acWion effecWXpe paU le VXjeW. C¶eVW le UeVWe deV YeUbeV, c¶eVW-à-dire, 

ceX[ TXi ne VonW paV deV YeUbeV d¶pWaW.   
x Les verbes impersonnels : ilV ne Ve conjXgXenW TX¶j la 3è personne du singulier (il). Exemples de 

verbes impersonnels : falloiU, pleXYoiU, neigeU, YenWeU« 
x Les verbes transitifs : ce VonW deV YeUbeV TXi admeWWenW Xn complpmenW d¶objeW 

9 IlV VonW diWV WUanViWifV diUecWV loUVTX¶ilV VonW VXiYiV d¶Xn complpmenW d¶objeW diUecW : manger, 
garder, écouter, voir, finir, vendre. 

9 IlV VonW appelpV WUanViWifV indiUecWV loUVTX¶ilV VonW VXiYiV d¶Xn complpmenW d¶objeW indiUecW : 
paUleU j, penVeU j, diVcXWeU de« 

x Les verbes intransitifs :  
Ils se conVWUXiVenW VanV complpmenW d¶objeW : maUcheU, doUmiU« 

x Les verbes pronominaux : ce VonW deV YeUbeV TXi Ve conVWUXiVenW j l¶infiniWif aYec le pUonom Upflpchi 
« se ». on distingue : 

9 Les verbes essentiellement pronominaux ou les verbes pronominaux fixes : ce sont des 
YeUbeV TXi V¶emploienW e[clXViYemenW VoXV la foUme pUonominale.  

Exemples: s¶enYoler, se méfier, s¶pYanoXir, s¶emparer,...  
SonW aXVVi appelpV YeUbeV pUonominaX[ fi[eV, leV YeUbeV TXi onW Xn VenV WoWalemenW diffpUenW dX VenV TX¶ilV onW 
sous la forme non pronominale.  
Exemples : s¶aperceYoir, se rendre compte« 
Ces verbes sont transitifs indirects ou intransitifs, c'est-à-dire, TX¶ilV n¶admettent paV de complpmenW d¶objeW 
direct. 

9 Les verbes pronominaux de sens passif : le sujet ne fait paV l¶acWion e[pUimpe paU le YeUbe. 
(se vendre, s¶acheWer«)  

CeV YeUbeV ne V¶accompagnenW jamaiV d¶Xn complpmenW d¶agenW. 
9 Les verbes pronominaux de sens réfléchi : le VXjeW faiW l¶acWion VXU lXi-même : se laver, se 

mirer« 
9 Les verbes pronominaux de sens réciproque : le VXjeW eVW aX plXUiel, leV XnV faiVanW l¶acWion 

sur les autres et inversement (se pardonner, se saluer, se battre«)  
 
III. LES RAPPORTS DE TEMPS ET DE MODES  

 
C¶eVW le UappoUW de modeV eW de WempV TXi e[iVWe enWUe leV YeUbeV de la pUopoViWion VXbordonnée et ceux de la 
proposition principale. 
 

A. Le rapport de modes  
Il existe deux cas de figure :  

a) Lorsque le verbe de la proposition principale est un verbe de volonté (vouloir), de sentiment 
(V¶pWonneU) oX d¶opinion j la foUme npgaWiYe (ne paV croire) ou interrogative, le verbe de la 
subordonnée se met au subjonctif 

Exemple : je ne crois paV TX¶il aiW pUoYoTXp la diVpXWe / Crois-WX TX¶il aiW pUoYoTXp ceWWe diVpXWe ? 
MaiV : je cUoiV TX¶il a pUoYoTXp la diVpXWe. 
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b) Le verbe de la subordonnée est au VXbjoncWif loUVTX¶il eVW inWUodXiW paU leV locXWionV 

conjonctives telles que: aYanW TXe, jXVTX¶j ce TXe, en aWWendanW TXe, VanV TXe, non TXe, VoiW TXe, 
pour que, afin que, de peur que, de crainte que, à condition que, pourvu que, à supposer que, bien 
que, TXoiTXe« 

Exemple : Je VXiV YenX j l¶pcole bien TXe je VoiV malade. 
 

B. Le rapport de temps  
1- Subordonnée à l’indicatif  
x LoUVTXe la pUincipale eVW aX pUpVenW oX aX fXWXU, la VXboUdonnpe j l¶indicaWif Ve meW aX WempV 

YoXlX poXU e[pUimeU l¶ppoTXe o� Ve ViWXe l¶acWion ou sa réalité. 
Exemple : Je VXiV V�U TX¶il YienW.  

 Je VXiV V�U TX¶il a WUoXYp le pUoblqme.  
 Je VXiV V�U TX¶il UempoUWeUa la YicWoiUe.  
 Je VXiV V�U TX¶il pWaiW mal en poinW. 

x LoUVTXe la pUincipale eVW aX paVVp Vimple, la VXboUdonnpe Ve meW j l¶impaUfaiW : Il crXW qX¶il 
venait.  

x Lorsque la principale est j Xn WempV dX paVVp de l¶indicaWif oX aX conditionnel, la subordonnée à 
l¶indicaWif se met j l¶impaUfaiW oX au plus-que-parfait :  
J¶ai pensp qX¶il aYaiW pWp malade. 
Je cro\ais (oX j¶eXs crX) qX¶elle YenaiW (oX qX¶elle pWaiW YenXe). 

x Lorsque la principale est au futur simple, la subordonnée se met au futur: Il mangera quand tu 
partiras. 

x Lorsque la principale est au futur antérieur, la subordonnée se met au futur antérieur: Il aura 
mangé quand tu seras parti. 

NB : LoUVTXe la VXboUdonnpe e[pUime Xne YpUiWp gpnpUale aWempoUelle, il n¶\ a paV de concoUdance de  temps. 
Ex : Tu ne savais donc pas que la somme des angles du triangle est égale à 180° ? 

 
2- Subordonnée au subjonctif 

x Lorsque la principale est au présent ou au futur simple, la subordonnée se met au subjonctif 
présent ou au subjonctif passé selon le sens.  
Ex : Je suis triste que tu ne sois pas venu. 

x Lorsque la principale est à un temps passé, la subordonnée est au subjonctif imparfait. 
Ex : Je YoXlaiV TX¶il acheWkW Xn liYUe.  

x Lorsque la principale est au conditionnel présent la subordonnée est au plus-que-parfait du 
subjonctif.  
Ex : Je VoXhaiWeUaiV TX¶ilV Ve fussent réconciliés.  

3- La subordonnée au conditionnel 
x LoUVTXe le YeUbe de la pUincipale eVW j l¶impaUfaiW, le YeUbe de la VXboUdonnpe eVW aX 

conditionnel présent. Ex : Je pensais que tu viendrais me rendre visite 
 

x Lorsque le verbe de la principale est au plus-que parfait, le verbe de la subordonnée est au 
conditionnel passé 1ère forme. 

     Ex : J¶aYaiV penVp TXe WX serais venu me rendre visite. 
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IV. L’ACCORD DU PARTICIPE PASSE 
 

A. Participe passé employé sans auxiliaire 
Emplo\p VanV aX[iliaiUe, le paUWicipe paVVp eVW Xn adjecWif TXalificaWif ppiWhqWe TXi V¶accoUde en genUe eW 
en nombUe aYec le nom TX¶il TXalifie. 

Ex : Les vacances finies, les élèves retournent en classe. 
       Les animaux vendus étaient suffisamment gras.  

 
B. Participe passé employé avec l’auxiliaire “être” 

Conjugué avec l’auxiliaire être, le participe passé est considéré comme adjectif qualificatif attribut du 
sujet. 

Ex : Ils sont revenus des congés.  
       Elles sont revenues des vacances. 
 

C. Le participe passé à la forme pronominale  
x Le paUWicipe paVVp deV YeUbeV pUonominaX[ UpflpchiV oX UpcipUoTXeV V¶accoUde aYec le VXjeW Vi le 

pronom "se" eVW Xn complpmenW d¶objeW diUecW. 
Ex : Elle V¶eVW liYUpe ĺ elle a liYUp "V¶", miV poXU  elle 
     COD 

Ils se sont insultés ĺ ilV onW inVXlWp "Ve", miV poXU eux 
      COD 

x Le participe passé des verbes pronominaux transitifs indirects  est invariable.  
Ex : Ils se sont succédé.  
       Elles se sont parlé. 

Il n¶\ a paV d¶accoUd danV ceV deX[ YeUbeV paUce TXe le pUonom "se" est C.O.I. 
x Il V¶accoUde aYec le VXjeW danV le caV de YeUbeV eVVentiellement pronominaux : V¶enfuir, se raviser, 

V¶pYadeU, V¶empaUeU, eWc. Elle V¶eVW enfXie. 
x Il V¶accoUde aYec le VXjeW Vi le VXjeW faiW l¶acWion e[pUimpe paU l¶infiniWif. 

Elle V¶eVW YXe coXUiU ĺ elle a YX elle courir.  
Il V¶eVW YX coXUiU ĺ il a YX il courir. 

x Il ne V¶accoUde paV loUVTXe le VXjeW ne faiW paV l¶acWion e[pUimpe paU l¶infiniWif.  
Elle V¶eVW YX demandeU VeV papieUV (ce n¶eVW paV elle TXi demande VeV papieUV)  

x Il V¶accoUde aYec le C.O.D dX YeUbe pUonominal Vi celXi eVW placp aYanW lXi. 
Ces questions, je me les suis posées. 
Mais, je me suis posé ces questions. 
 

D. Participe passé employé avec l’auxiliaire avoir  
x ConjugXp aYec l¶aX[iliaiUe aYoiU, le paUWicipe paVVp ne V¶accoUde jamaiV aYec le VXjeW. 
Ex : Elle a regardé la voiture.   
       Il a laYp la maiVon« 

  Il V¶accoUde aYec le C.O.D Vi celXi-ci est placé avant lui. 
Ex : La YoiWXUe TX¶elle a UegaUdée.  
     La maiVon TX¶il a laYée. 
x Il ne V¶accoUde paV loUVTXe le C.O.D eVW "en"  
Ex : Des maisons, il en a construit.   
       Des chaises, nous en avons confectionné. 
x Il ne V¶accoUde paV loUVTX¶il V¶agiW d¶Xn YeUbe impeUVonnel. 
Ex : Quelle patience il a fallu pour prendre le voleur en flagrant délit! 
       Il est tombé des grêles pendant près d'une heure. 
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x SXiYi d¶Xn infiniWif, le paUWicipe paVVp V¶accoUde loUVTXe le VXjeW faiW l¶acWion e[pUimpe paU 
l¶infiniWif. 

Ex : La panWhqUe TX¶il a YXe moXUiU. (Ici c¶eVW la panthère qui meurt). 
x Il ne V¶accoUde paV loUVTXe le VXjeW ne faiW paV l¶acWion e[pUimpe paU l¶infiniWif.  
Ex : La panWhqUe TX¶il a YX WXeU. (Ici ce n¶eVW paV la panWhqUe TXi WXe) 
x Le paUWicipe paVVp dX YeUbe faiUe, VXiYi d¶Xn infiniWif, eVW WoXjoXUV inYariable. 
Ex : La fille TX¶il a faiW paUWiU. 

 
V. LA TRANSFORMATION PASSIVE 
 

DanV Xne phUaVe, Xn mrme YeUbe peXW aYoiU deX[ Yoi[, c¶eVW-à-dire deux conjugaisons différentes selon le rôle 
dX VXjeW paU UappoUW j l¶acWion. On paUle aloUV de Yoi[ acWiYe eW de Yoix passive ou phrase active et phrase 
passive. 

 
    A. La phrase active 

La phrase active est une phrase danV laTXelle l¶acWion e[pUimpe paU le YeUbe eVW faiWe par le sujet. 
Exemple : Tinga cueille des mangues. (Ici le VXjeW Tinga faiW l¶acWion de cXeilliU) 

 
  B. La phrase passive 

1- Définition 
La phUaVe paVViYe eVW Xne phUaVe danV laTXelle l¶acWion e[pUimpe paU le YeUbe eVW VXbie paU le VXjeW. 
Exemple : Les mangues sont cueillies par Tinga. (le sujet, les fruits, ne faiW paV l¶acWion maiV la VXbiW)  
 

2- La transformation passive 
Pour transformer une phrase active en une phrase passive, on utilise la manipulation syntaxique appelée 
« passivation » qui consiste à : 

- transformer le COD de la phrase active en sujet de la phrase passive ; 
- transformer le sujet de la phUaVe acWiYe en complpmenW d¶agenW inWUodXiW paU la pUppoViWion © par » 

ou « de » de la phrase passive ; 
- WUanVfoUmeU le YeUbe acWif en YeUbe paVVif, c¶eVW-à-diUe l¶aX[iliaiUe © être » conjugué au même temps 

que le verbe actif auquel est ajouté le participe passé du verbe actif. 
 
Schéma de la transformation passive 

 
Phrase active :  Cette    

 Sujet   Verbe actif au futur               COD 
 
 
 

Phrase passive :  Les  seront étonnés  par cette nouvelle 
  
            Sujet                              Verbe passif :               Complément d’agent 
                                       Etre au futur 
                                                 + 
                               Participe passé 
 
Remarques : 

x Seules les phrases déclarative, interrogative et exclamative peuvent être transformées en phrases 
passives ; 

x On ne peut mettre au passif que les verbes transitifs directs ; 

étonnera  Cette nouvelle Les journalistes. 

Les journalistes seront étonnés par cette nouvelle. 
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x Dans la phraVe paVViYe, le complpmenW d¶agenW peXW rWUe omiV. 
      Exemple : Mon travail a été apprécié (par le professeur). 

 
VI. LES DEGRES DE SIGNIFICATION DE L’ADJECTIF QUALIFICATIF  
La TXaliWp oX l¶pWaW pnoncp paU l¶adjecWif peXW rWUe e[pUimp aYec plXV oX moinV de foUce, d¶inWenViWp. On paUle 
aloUV de degUpV de l¶adjecWif TXi ne VonW TXe deV e[panVionV de celXi-ci. Il e[iVWe deX[ degUpV de l¶adjecWif : le 
comparatif et le superlatif. 
 
 A. Le comparatif 
 
Le comparatif exprime une comparaison entre deux termes. Cette comparaison peut aboutir à une relation : 

x d¶pgaliWp : on paUle aloUV dX compaUaWif d¶pgaliWp maUTXp paU l¶e[pUeVVion © aXVVi « TXe » 
encadUanW l¶adjecWif. 
Exemple : Sa barbe est aussi blanche que du coton. 

            Adjectif 
x d¶infpUioUiWp : il V¶agiW aloUV dX compaUaWif d¶infpUioUiWp caUacWpUiVp paU l¶e[pUeVVion © moins 

« TXe ª encadUanW l¶adjecWif. 
Exemple : La limace est moins rapide que la tortue. 

    Adjectif 
 

x de supériorité : c¶eVW le compaUaWif de VXppUioUiWp TXi Ve maWpUialiVe paU l¶e[pUeVVion © plus 
« TXe ª encadUanW l¶adjecWif. 

     Exemple : Je suis plus intelligent que toi. 
      Adjectif 
 

B. Le superlatif 
 

x Le superlatif relatif exprime le degré le plus haut  ou le plus bas de quelque chose. Il se 
marque par l¶e[pUeVVion © le plXV « » ou «  le moinV « ª deYanW l¶adjecWif. Il peXW aYoiU Xn 
complément exprimé. 

Exemples : MaUWin eVW l¶plqYe le plus attentif 
 Adjectif     Complément du superlatif relatif de  

 supériorité 
Ce sont les moins habiles 

 Adjectif    ComplpmenW dX VXpeUlaWif UelaWif d¶infpUioUiWp 
 

x Le VXpeUlaWif abVolX e[pUime Xn WUqV haXW oX Xn WUqV baV degUp de la TXaliWp de l¶adjecWif. Il Ve 
marque soit par des adverbes tels que très, fort, bien, vraiment, infiniment, tout à fait, 
complètement« deYanW l¶adjecWif, VoiW paU deV adjecWifV compoVpV j l¶aide deV pUpfi[eV 
archi, super, extra, hyper, ultra, VoiW paU deV adjecWifV compoVpV j l¶aide dX VXffi[e © -
issime ». 

 Exemples : Cet enfant est superagile 
 C¶eVW Xn objeW UaUissime. Ce texte est fort intéressant. 
   Adjectif    
Remarques: 

- Certains adjectifs expriment à eux seuls, un très haut degré de quelque chose : magnifique, 
grandiose, splendide, etc. 

- Certaines expressions toutes faites permettent également un emploi superlatif de l¶adjecWif : on ne 
peut plus«, WoXW ce TX¶il \ a de «, « aX poVVible, « en diable, « comme WoXW, d¶Xn «, deV plXV 
«, deV moinV «, eWc. 

de la classe. 

des artisans.  
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- Les adjectifs « bon », « mauvais » et « petit » changent de forme au comparatif et au superlatif : 
Adjectif Comparatif Superlatif 
Bon, bonne meilleur(e) que le/la meilleur(e) 
Mauvais, mauvaise pire que le/la pire 
Petit, petite moindre que le/la moindre 

 
LES PRONOMS ET LEUR EMPLOI 
 

A- Généralités sur les pronoms 
Les pronoms se substituent à un nom et/ ou le rappellent. Ils peuvent aussi représenter un adjectif, un infinitif ou 
une proposition. 
Les pronoms peuvent avoir les mêmes fonctions que le nom : VXjeW, aWWUibXW, complpmenW« 
Ils prennent, sauf exception, les marques du masculin et du féminin, du singulier et du pluriel. 

 
B- Les types de pronoms 
 
1- Les pronoms personnels : formes et emplois 

 
 Singulier Pluriel 
Personnes 1re pers. 2ème pers. 3ème pers. 1re pers. 2ème pers. 3ème pers. 
Sujet Je Tu Elle/il Nous vous Ils /elles  
COD Me/moi Te/toi La/le Nous vous Les 
COI Moi Toi lui Nous vous Leur 
Forme réfléchie Me Te se Nous vous Se 
Formes accentuées Moi Toi Elle/lui Nous vous Elles/eux 

 
2- Les emplois des pronoms personnels 

Les formes accentuées : moi, toi, lui, elle, nous, vous, eux, elles V¶emploienW : 
- poXU maUTXeU l¶inViVWanceĺ Moi, je n¶\ compUendV Uien. 
- apUqV Xne pUppoViWion oX l¶imppUaWif affiUmaWif ĺ J¶ai confiance en Woi. Mpfie-toi. 

Les pronoms de la 1re et 2ème personne ne remplacent pas un terme exprimé. Par ailleurs, ils désignent les 
inWeUlocXWeXUV d¶Xn dialogXe. 
 
« Nous » n¶eVW pas exactement le pluriel de « je ». Il équivaut à :  

� moi + toi : toi et moi, nous partirons. 
� moi + lui/elle : elle et moi, nous partirons. 
� moi + vous : vous et moi, nous partirons. 
� moi+ eux/elles : eux et moi, nous partirons. 

 
« Vous » n¶eVW paV WoXjoXUV le plXUiel de « Tu ». Il peut sans doute équivaloir à : 

� toi+toi : Toi et toi, venez me voir. 
Mais aussi à : 

� toi + lui/elle : toi et lui, venez me voir. 
� toi + vous : vous et toi, venez me voir. 
� toi + eux/elles : eux et toi, venez me voir. 

« Vous » peXW pgalemenW ne dpVigneU TX¶Xne peUVonne ; c¶eVW aloUV Xne foUme de poliWeVVe Ve VXbVWiWXanW 
à  « tu ». Dans ce cas, les adjectifs ou participes se rapportant au nom restent au singulier. 
Ex : Vous voilà bien attrapé(e). 
LeV pUonomV peUVonnelV de la WUoiViqme peUVonne UepUpVenWenW d¶oUdinaiUe Xn nom oX Xn gUoXpe nominal dpjj 
ciWpV. IlV Ve VXbVWiWXenW aX nom oX gUoXpe nominal donW ilV peUmeWWenW d¶pYiWeU la UpppWiWion. 
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Ex : Mes rédactions amusaient mon maître. Il lui arrivait de les lire à haute voix (lui = mon maître, les  = mes 
rédactions). 
Le pronom « le » peut aussi représenter : 

- un adjectif : Il aXUaiW d� rWUe heXUeX[, il ne l¶pWaiW paV. 
- une proposition : C¶eVW Xne chaUmanWe fille, je le sais. 
- un infinitif : Veux-tu lire ? Je le veux 

Le pUonom n¶eVW aloUV ni maVcXlin ni fpminin : il est neutre et reste invariable. 
 

3- La place des pronoms personnels. 
Le pronom personnel de formation directe se place  avant le verbe. 

Ex : J¶ai YX le facWeXU ĺ Je l¶ai YX. 
CependanW, loUVTXe le YeUbe eVW j l¶imppUaWif, la langXe oppoVe : Dis-le/ Ne  le dis pas. 
LeV pUonomV peUVonnelV de conVWUXcWion indiUecWe conVeUYenW la place deV gUoXpeV nominaX[ TX¶ilV UepUpVenWenW. 

Ex : Arlette est partie avec ses amieV.ĺ AUleWWe eVW paUWie aYec elleV. 
AX caV o� le YeUbe eVW complpWp paU deX[ pUonomV (objeW diUecW, objeW indiUecW), l¶oUdUe eVW diffpUenW Velon TX¶il 
V¶agiW de pUonomV de la 1ère / 2ème personne ou de la 3ème personne : 

- deux pronoms de la 3ème personne : objet direct + objet indirect 
Ex : Je le lui ai dit. 
- un pronom de la 1èr /2ème personne + un pronom de la 3ème personne : 

Objet indirect + objet direct : Il me l¶a diW ; je We l¶ai donnp. 
MaiV loUVTXe le YeUbe eVW l¶imppUaWif, la langXe oppoVe : 

Dis-le-lui.                                              Ne le lui dis pas. 
Dis-le-moi.                                            Ne me le dis pas. 

Le pronom « en » apparaît toujours en seconde position. 
Tu lui en donnes ; donne-lui-en ; ne lui en donne pas 

 
C- les pronoms démonstratifs : formes et emplois 

Ils sont employés pour remplacer des groupes déterminés par un adjectif démonstratif. 
Ex : Il n¶\ a paV d¶aXWUe endUoiW compaUable j ceW endUoiW = « compaUable à celui-ci. 
 

Les formes des pronoms démonstratifs : 
 

 Singulier Pluriel 
Masculin Féminin Neutre Masculin Féminin 

Forme simple Celui Celle Ce (c¶) Ceux Celles 

Forme composée 
Celui-ci 
Celui-là 

Celle-ci 
Celle-là 

Ceci 
Cela 

Ceux-ci 
Ceux-là 

Celles-ci 
Celles-là 

 
Les formes composées sont renforcées par les adverbes « ci et là ». Dans les formes neutres, « ceci et cela », ces 
adverbes sont soudés au pronom et  « là » perd son accent. 
Les formes celui-ci et celui-là V¶oppoVenW eW indiTXenW la pUo[imiWp oX l¶ploignemenW danV le WempV eW/oX dans 
l¶eVpace. 
DanV Xn We[We peXW appaUavWUe Xn aXWUe W\pe d¶oppoViWion, « celui-ci » renvoyant au mot le plus proche et « celui-
là » au mot le plus éloigné. 
Ex : On WUoXYa ma mqUe eW la gUoVVe aUmoiUe de no\eU chXeV WoXWeV deX[ en baV de l¶eVcalieU,  celle-là ayant 
prétendu transférer celle-ci, en VecUeW, de l¶XniTXe pWage aX Ue]-de-chaussée. (Colette)  

D- les pronoms possessifs : formes et emplois 
IlV VonW emplo\pV en UemplacemenW d¶Xn gUoXpe nominal a\anW poXU dpWeUminanW Xn adjecWif poVVeVVif. 
Ex : Mon père vivait dans un monde étranger à mon monde. 

Mon père vivait dans un monde étranger au mien. 
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Le pronom possessif varie : 
- suivant la personne du possesseur (1ère, 2ème, 3ème personne) 
- VXiYanW le genUe eW le nombUe de l¶objeW poVVpdp (masculin/féminin, singulier/pluriel) 
 

Possesseur Objets possédés 
 Singulier Pluriel 

Masculin Féminin Masculin Féminin 

Singulier 
1ère pers. 
2ème pers. 
3ème pers. 

Le mien 
Le tien 
Le sien 

La mienne 
La tienne 
La sienne 

Les miens 
Les tiens 
Les siens 

Les miennes 
Les tiennes 
Les siennes 

Pluriel 
1ère pers. 
2ème pers. 
3ème pers. 

Le nôtre 
Le vôtre 
Le leur 

La nôtre 
La vôtre 
La leur 

Les nôtres 
Les vôtres 
Les leurs 

 
Les pronoms de la 1ère et 2ème personne du pluriel [le nôtre, le vôtre] se distinguent  des adjectifs possessifs 
coUUeVpondanWV [noWUe, YoWUe] non VeXlemenW paU la pUpVence de l¶aUWicle maiV aXVVi paU la pUononciaWion TXe noWe 
l¶accenW ciUconfle[e. 

Notre professeur est un ami du vôtre. 
Le pronom possessif peut ne représenter aucun nom exprimé : 
- au masculin pluriel quand il désigne les parents, les proches. 
Ex : Je suis heureux de revoir les miens (mes parents). 
 
- dans quelques locutions consacrées : 
Ex : y mettre du sien faire des concessions) ; faire des siennes (faire des bêtises). 
 

E- Les pronoms interrogatifs : formes et emplois 
Ils servent à interroger sur les personnes (qui êtes-vous ?) oX VXU leV choVeV (TX¶eVW-ce que vous faites ici ?). Ils 
se placent en tête de la phrase interrogative. 
L¶inWeUUogaWion peXW Ve pUpVenWeU VoXV la foUme d¶Xne pUopoViWion VXboUdonnpe complpmenW d¶objeW diUecW d¶Xn 
verbe de sens interrogatif (interrogation indirecte). Le pronom est en tête de la subordonnée interrogative. 
 

Formes simples Formes composées 
Personnes 
Qui ? 

Choses 
QXe (TX¶), TXoi ? 

Lequel, laquelle, lesquel(les) ? 
Auquel, à laquelle, auxquel(les) ? 
Duquel, de laquelle, desquel(les) ? 

Formes renforcées 
Personnes Choses 
Sujet Complément Sujet Complément 
Qui est-ce qui ? QX¶eVW-ce que ? QX¶eVW-ce qui ? QX¶eVW-ce que ? 

A quoi est-ce que ? 
(de, paU«) 

 
F- Les pronoms indéfinis : formes et emplois 

Le pUonom indpfini indiTXe Xn nombUe indpWeUminp d¶plpmenWV. On UegUoXpe VoXV ce WeUme deV pUonomV de 
valeurs diverses : les uns de sens négatif, les autres de sens positif, ces derniers pouvant désigner un seul être, 
plXVieXUV rWUeV, Xn enVemble d¶rWUeV. 
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Les formes des pronoms indéfinis 
 

Sens négatif Sens positif 
Personne 
Rien 
Aucun(e) 
Nul(le) 
Pas un(e) 

Unité Pluralité Totalité 
QXelTX¶Xn 
Quelque chose 
N¶impoUWe TXi 
N¶impoUWe TXoi 
L¶Xn, l¶aXWUe 
Le / la même 
Quiconque 

Quelques-uns 
Plusieurs 
Certains 
Les uns, les autres 
Les mêmes 
Autres 

Chacun 
Tout 
Tous 
 

 
Parmi les pronoms indéfinis, certains renvoient à un nom déjà exprimé. Ce sont des représentants. 

Ex : J¶aWWendaiV Xne leWWUe, je n¶en ai UeoX aucune. 
D¶aXWUeV ne UenYoienW j aXcXn nom dpjj e[pUimp. 
Ex : On ne saurait penser à tout. 

Les pronoms indéfinis négatifs « personne, rien, aucun, nul, pas un » sauf dans les phrases elliptiques du 
verbe, sont suivis de la négation « ne » mais sans « pas ». 

Ex : Nul n¶eVW cenVp ignoUeU la loi.  
QXi m¶appelle ? Personne. 

Le pronom on fonctionne comme un pronom indéfini tantôt comme un pronom personnel. On est toujours sujet 
et désigne : 

- soit les hommes en général 
Ex : On a toujours besoin de plus petit que soi 
- soit une ou plusieurs personnes indéterminées. 
Ex : On frappe à la porte. 

Dans la langue familière, « on » prend souvent le sens de nous. Il joue alors le rôle de pronom personnel.  
Ex : On est en vacances, on n¶a Uien j faiUe. 

L¶adjecWif oX le paUWicipe Ve UappoUWanW j « on »  V¶accoUde le plXV VoXYenW Velon le VenV eW pUend la maUTXe dX 
genre et du nombre. 

Ex : On est restés de bons amis. 
 

G- Les pronoms adverbiaux : emplois et fonctions 
IlV VonW ainVi appelpV paUce TX¶ilV pWaienW j l¶oUigine deV adYeUbeV complpmenWV ciUconVWancielV de lieX. MaiV 
aYec l¶pYolXWion de la langXe, ilV peXYenW aYoiU d¶aXWUeV foncWions et être des pronoms personnels assumant les 
fonctions du groupe nominal. Ce sont : « en » et « y ». 
« En » V¶emploie en UemplacemenW d¶Xn gUoXpe inanimp inWUodXiW paU la pUppoViWion « de » ou déterminé par un 
article indéfini. Il peut avoir les fonctions suivantes : 

- ComplpmenW d¶objeW diUecW : il cueille des fruits : il en cueille. 
- ComplpmenW d¶objeW indiUecW : il V¶occXpe dX jaUdin : il V¶en occupe. 
- Complément du nom : il connavW leV UoXageV de l¶adminiVWUaWion : il en connaît les rouages. 
- Complément de l¶adjecWif : elle eVW fiqUe de Von °XYUe : elle en est fière. 
- Complément circonstanciel de lieu : il revient du marché : il en revient. 
- Complément circonstanciel de cause : il mourut de faim : il en mourut. 
- Complément circonstanciel de moyen : il se VaiViW d¶Xne pieUUe eW l¶en frappa. 

  « Y » V¶emploie en UemplacemenW d¶Xn gUoXpe inanimp inWUodXiW paU la pUppoViWion « à ». Il peut avoir les 
fonctions suivantes : 

- Complément circonstanciel de lieu : ils se rendent aux champs : ilV V¶y rendent. 
- ComplémenW d¶objeW indiUecW : elle réfléchit au problème : elle y réfléchit. 
- ComplpmenW de l¶adjecWif : elle est allergique à la poussière : elle y est allergique. 
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NB : « en » et « y »  peuvent ne pas avoir de fonction grammaticale. Ce sont alors des explétifs. Ex : Il s’en 
alla. Elle y met du sien. 
 

H- Les pronoms relatifs : formes, emplois et fonctions 
On distingue les pronoms relatifs de forme simple : dont, que, qui, quoi, où. Ils ne changent jamais de forme 
quels que soient le genre et le nombre de l¶anWpcpdenW. 
EW leV pUonomV UelaWifV de foUme compoVpe foUmpV de l¶adjecWif © quel » précédé des articles définis (le, la, les) 
eW deV aUWicleV indpfiniV (dX, de la, deV) TXi changenW de foUme VXiYanW le genUe eW le nombUe de l¶anWpcpdenW. 
 
Nombre Masculin Féminin 
Singulier Lequel, duquel, auquel Laquelle, de laquelle, à laquelle 
Pluriel Lesquels, desquels, auxquels Lesquelles, desquelles, auxquelles 
 
« Qui, que, dont » peuvent avoir pour antécédent des noms de personne ou de chose. 

Qui est en général sujet du verbe de la subordonnée relative. 
Sujet : celui qui tient la tête est un vieux chef. 

MaiV loUVTX¶il eVW pUpcpdp d¶Xne pUppoViWion, il peXW aYoiU d¶aXWUeV foncWionV. 
COI : Celui à qui vous vous adressez est sourd. 

Que, est complémenW d¶objeW diUecW dX YeUbe de la VXboUdonnpe UelaWiYe. 
COD : celui que vous voyez est mon voisin 
Dont remplace un antécédent introduit dans la subordonnée relative par la préposition de. Il peut avoir diverses 
fonctions sauf sujet et complément d’objet direct. Il peut être : 

COI : C¶eVW Xne aYenWXUe donW il Ve VoXYenaiW foUW bien. 
CDN : Il UaconWa l¶accidenW donW il aYaiW pWp Wpmoin. 
CDA : Je vous donne un travail dont vous me semblez capables. 
CCL : La famille dont il descend est originaire du Midi. 
CC/moyen : Il Ve VaiViW d¶Xne pieUUe donW il le fUappa. 
CC/cause : La maladie dont il est mort semblait au début sans gravité. 
C/agent : Il se tourna vers celui dont il se croyait méprisé. 
Où et quoi ne peXYenW aYoiU poXU anWpcpdenW TX¶Xn nom de choVe. 
Où remplace lequel pUpcpdp d¶Xne pUppoViWion. IL peXW aYoiU leV foncWionV VXiYanWeV : 

- Complément circonstanciel de lieu : Le Yillage o� (danV leTXel) il V¶eVW UeWiUp eVW ViWXp loin de la 
ville. 

- Complément circonstanciel de temps : Demain dqV l¶aXbe, j l¶heXUe o� (à laquelle) blanchit la 
campagne, je partirai. 

- Complément circonstanciel de manière : Dans la pénible situation où (dans laquelle) vous vous 
trouvez, ne refusez aucun concours. 

NB : A l’exception de « dont », les pronoms relatifs peuvent être des pronoms interrogatifs mais en début 
de phrase. 
 
« Dont »  n¶eVW jamaiV VXiYi d¶Xn adjecWif possessif. On ne dit jamais « la mqUe donW VeV enfanWV« »  mais « la 
mère dont les enfants ». 
Lequel eW leV aXWUeV pUonomV UelaWifV compoVpV V¶emploienW : 

- QXand l¶anWpcpdenW eVW Xn nom de choVe eW TXe le UelaWif eVW pUpcpdp d¶Xne pUppoViWion. 
Ex : la persévérance avec laquelle elle travaille mérite récompense. 

- A la place de que ou qui loUVTX¶Xne pTXiYoTXe eVW poVVible. 
Ex : je connaiVVaiV foUW bien l¶enfanW de la YoiVine lequel a les mêmes    goûts que moi. 

- A la place de dont loUVTX¶il eVW complpmenW d¶Xn nom lXi-mrme complpmenW d¶objeW indiUecW. 
Ex : Prenez soin de ces dossiers de la perte desquels vous auriez à répondre. 
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VIII. L’ANALYSE GRAMMATICALE 
 

A. Le mot 
Le mot est Xn Von monoV\llabiTXe oX pol\V\llabiTXe TXi a Xn VenV. C¶eVW la plXV peWiWe XniWp lingXiVWiTXe 
de la phrase. 

 
B. L’analyse grammaticale 

Selon Michel Arrivé et al., l¶anal\Ve gUammaWicale conViVWe j UeppUeU la claVVe, la/leV caWpgoUie/V eW la 
foncWion  d¶Xn conVWiWXanW de la dimenVion d¶Xn moW. 
FaiUe l¶anal\Ve gUammaWicale d¶Xn moW oX d¶Xn gUoXpe de moWV, c¶eVW pWabliU Va caUWe d¶idenWificaWion. Il 
V¶agiW de donneU Va nature, sa fonction et éventuellement son genre et son nombre. 
 
1-La nature des mots ou des groupes de mots 

On diVWingXe leV moWV YaUiableV donW l¶oUWhogUaphe eVW VXVcepWible de changeU : ces mots subissent des 
modifications selon leur emploi dans la phrase ; ilV V¶accoUdenW aYec Xn aXWUe moW. Ce VonW : le nom, le pronom, 
le YeUbe, le dpWeUminanW, l¶adjecWif. 
LeV moWV inYaUiableV V¶pcUiYenW WoXjoXUV de la mrme faoon. Ce Vont : l¶adYeUbe, la conjonction, la préposition, 
l¶inWeUjecWion. 
NB : La nature « groupe de mots ª n¶e[iVWe paV. DanV Xn gUoXpe de moWV, il \ a WoXjoXUV Xn moW no\aX TXi 

donneUa Va naWXUe j l¶enVemble dX gUoXpe. On diUa aloUV gUoXpe nominal, gUoXpe YeUbal, gUoXpe 
pUonominal« loUVTXe le no\aX eVW Xn nom, Xn YeUbe, Xn pUonom« 

 
2. Analyse du mot dans la phrase 

Ex: Les élèves sont studieux, mais pensent aux vacances. 
Elèves : nom commun de personne, masculin pluriel, sujet commun de sont et pensent. 
Studieux : adjectif qualificatif, masculin pluriel, attribut de élèves. 

 
La nature du mot est immuable ; elle peut être : nom, adjectif qualificatif, pronom, déterminant (article 
ou adjectif déterminatif), verbe, conjonction (de coordination ou de subordination), préposition, 
adverbe, interjection. 
 

3. La fonction des mots ou des groupes de mots   
 

a)  les fonctions par rapport aux verbes 
 

x Le sujet 
Le VXjeW, poinW de dppaUW de la pUopoViWion, eVW le moW oX gUoXpe de moWV dpVignanW l¶rWUe oX l¶objeW donW on diW : 
Ce TX¶il faiW oX VXbiW : Ex : Le chien aboie. L¶aUbUe VeUa abaWWX. 
Ce TX¶il eVW oX TXi il est : Ex : L¶oU eVW Xn mpWal pUpcieX[. NoWUe chef VeUa PaXl 
Dans quel état il est : Ex : Mon père est malade. 
Pour reconnaître le sujet, on place le verbe avant qui est-ce qui ? poXU leV peUVonneV, eW TX¶eVW-ce qui ? pour les 
choses. 
Ex : le maître parle (qui est-ce qui parle ? le maître) 
 
Remarques : 
- Le sujet peut être formé de plusieurs éléments : La verdure, les fleurs, les oiseaux annoncent le retour de la 
belle saison. 
-  Le plus souvent le sujet est placé avant le verbe, mais dans certains cas, il est placé après le verbe. Ex : Partout 

dans les rues, flottait le drapeau national. On paUle d¶inYeUVion dX VXjeW 
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- Un même mot exprimé une seule fois peut être sujet de plusieurs verbes dans une phrase : Ex : La vague 
monWe, dpfeUle, UecXle, eW UeYienW encoUe. On paUle d¶ellipVe dX VXjeW. 

- Le YeUbe j l¶imppUaWif n¶a paV de VXjeW e[pUimp. E[ : Entrons en classe et travaillons. 
Le sujet peut avoir les natures suivantes : 
- Un nom ou un mot pris substantivement : Ex : Vos pourquoi nous embarrassent. 
- Un pronom : Chacun connait ses limites.   
- Un infinitif : Lire est agréable 
- Une proposition : QX¶on noXV cUiWiTXe blesse notre amour propre.  
 

x Le complément d’objet direct 
Le complpmenW d¶objeW diUecW eVW Xn moW oX Xn gUoXpe de mots qui se joint au verbe sans préposition pour en 
complpWeU le VenV en maUTXanW VXU TXi oX VXU TXoi paVVe l¶acWion ; il désigne la personne ou la chose à laquelle 
aboXWiW l¶acWion dX VXjeW.  
Ex : le chien conduit l¶aYeXgle. 
Remarques.  
- L¶infiniWif complpmenW d¶objeW diUecW eVW paUfoiV inWUodXiW paU deV pUppoViWionV YideV © à » ou « de ». 
Ex : Je te défends de mentir (je te défends le mensonge). 
- PoXU UeconnavWUe le complpmenW d¶objeW diUecW, on place après le verbe la question Qui ? pour les personnes et 

Quoi ? pour les choses. 
Ex : Le chien conduit l’aveugle (le chien conduit qui ? l¶aYeXgle= COD) 
Paul prend son livre (Paul prend quoi ? son livre= COD) 
- On peut observer que le COD est le mot ou groupe de mots qui devient sujet quand la proposition est mise au 

passif. 
Ex : Le chien conduit l’aveugle [l’aveugle est conduit par le chien]. 
Le complpmenW d¶objeW diUecW peXU rWUe : 
- Un nom ou un mot employé substantivement : L¶enfanW demande le pourquoi de chaque chose. 
- Un pronom : Prenez ceci 
- Un infinitif : Je veux travailler 
- Une proposition : J¶affiUme que l’oisiveté dégrade l’homme. 

x Le complément d’objet indirect 
Le complpmenW d¶objeW indiUecW eVW le moW oX gUoXpe de moWV  TXi Ve joinW aX verbe par une préposition pour en 
complpWeU le VenV en maUTXanW, comme paU bifXUcaWion, VXU TXi oX VXU TXoi paVVe l¶acWion ; paUfoiV il l¶indiTXe 
rWUe j l¶aYanWage oX aX dpVaYanWage de TXi l¶acWion Ve faiW. 
Ex : cet enfant obéit à ses parents ; le paresseux nuit à sa santé ; il abuse de ma bonté ; je donne du pain au 

pauvre (appelp aXVVi complpmenW d¶objeW Vecond). 
PoXU UeconnavWUe le complpmenW d¶objeW indiUecW on peXW placeU apUqV le YeUbe l¶Xne deV TXeVWionV VXiYanWeV : à 
qui ? à quoi ? de qui ? de quoi ? pour qui ? pour quoi ? contre qui ? contre quoi ? 
Le complpmenW d¶objeW indiUecW peXW rWUe : 
- Un nom ou un mot pris substantivement : on pardonne au coupable 
- Un pronom : il doute de tout et de tous 
- Un infinitif : on l¶e[hoUWe à combattre 
- Une proposition : je doute que vous réussissiez 

x Le complément d’agent du verbe passif 
Le complpmenW d¶agenW dX YeUbe paVVif eVW le moW oX gUoXpe de moWV dpVignanW l¶rWUe animp oX la chose 
peUVonnifipe paU TXi eVW faiWe l¶acWion TXe VXbiW le VXjeW ; il désigne donc l¶rWUe TXi agiW ; ce complpmenW d¶agenW 
V¶inWUodXiW paU Xne deV pUppoViWionV par ou de. 
Ex : Il est craint de ses ennemis ; l¶accXVp eVW inWeUUogp par le juge. 
PoXU UeconnavWUe le complpmenW d¶agenW, on place apUqV le YeUbe Xne deV TXeVWionV : par qui ? par quoi ? de qui ? 
de quoi ? On peXW obVeUYeU TXe le complpmenW d¶agenW eVW le moW TXi deYienW VXjeW TXand la phUaVe eVW miVe j 
l¶acWif. 
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Il est craint de ses ennemis [il est craint de qui ? de ses ennemis = complpmenW d¶agenW]. A l¶acWif on aXUa : Ses 
ennemis le craignent. 
 

x Les compléments circonstanciels 
Le complpmenW ciUconVWanciel eVW Xn moW oX gUoXpe de moWV TXi complqWe l¶idpe dX YeUbe en indiTXanW TXelTXe 
pUpciVion e[WpUieXUe j l¶acWion : but, cause, temps, lieu, etc. leur nombre dans une phrase n¶eVW limiWp TXe paU le 
sens. 
Ex : Le fermier se lève de bon matin [temps], va aux champs [lieu] et travaille avec courage [manière]. 
Pour reconnaître le complément circonstanciel on place une des  questions suivantes : où ? 
quand ?  comment ?  pourquoi ?  avec quoi ? combien ? par quel moyen ? etc. 
Les principales circonstances marquées par le complément circonstanciel sont : la cause ; le temps ; le lieu ; la 
manière ; le but ; le moyen ; la distance ; le prix ;   le poids ; la mesure ; la matière ; l¶opposition ; etc. 
Le complément circonstanciel peut avoir les natures suivantes : 

-Un nom ou un mot pis substantivement : il meurt de faim ; il loge sur le devant 
-Un pronom : Il a été condamné pour cela. 
-Un infinitif : Il travaille pour vivre. 
-Un adverbe Nous partirons bientôt. 
-Un gérondif : Il est tombé en courant. 
-Une proposition : Nous commencerons quand vous voudrez. 

 
b) Les fonctions par rapport aux autres mots.   

x Le déterminant du groupe nominal 
C¶eVW Xn plpmenW TXi pUpcqde le nom eW TXi peUmeW d¶indiquer son genre et son nombre. Parmi eux, on 
distingue : les articles et les adjectifs déterminatifs. 

9 Les articles   
On distingue :  

-Les articles définis : la, le, leV, l¶ (plidp) 
-Les articles définis contractés : au (à le), aux (à les), du (de le), des (de les). 
-Les articles indéfinis : un, une, des, de. 
-Les articles partitifs : du, de la, de. 

N.B. On emploie de en remplacement de des dans une phrase à la forme négative ou lorsque le groupe nominal 
déterminé commence par un adjectif qualificatif. 
Exemples : elle n¶plqYe paV de poXleV / elle a de beaux yeux. 

9 Les adjectifs déterminatifs. 
On distingue :  
- Les adjectifs possessifs. 

o Mon, ton, son [un seul possesseur, un seul objet possédé du genre masculin ou féminin commençant 
par une voyelle ou un « h » muet (mon école)]. 

o Ma, ta, sa [un seul possesseur un seul objet possédé du genre féminin]. 
o Mes, tes, ses [un seul possesseur plusieurs objets possédés]. 
o Notre, votre, leur [plusieurs possesseurs, un seul objet possédé]. 
o Nos, vos, leurs [plusieurs possesseurs, plusieurs objets possédés]. 

- Les adjectifs démonstratifs. 
Ils sont en nombre limité et commencent tous par « c ». Ce sont :  

o Ce pour les noms masculin singulier commençant par une consonne,  
o Ces pour les noms aux pluriel,  
o Cet pour les noms masculin singulier commençant par une voyelle ou un « h » muet, 
o Cette pour les noms féminin singulier. 
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- Les adjectifs indéfinis. 
 

Aucun Divers(es) Même Quel 
Autre Je ne sais quel Nul(le) Quelconque 
Certains L¶Xn(e) eW l¶aXWUe Pas un(e) Quelques 
Chaque N¶impoUWe TXel PlXV d¶Xn(e) Tel(e) 
Différents Maint(es) Plusieurs Tout(e) 
 
IlV indiTXenW Xn nombUe indpfini d¶objeWV, de peUVonneV j dpWeUmineU. 

- Les adjectifs numéraux cardinaux : Un, deX[, WUoiV, « 
- Les adjectifs interrogatifs/ exclamatifs : Quel, quelle, quels, quelles ? ! 

 
9 L’attribut du sujet 

L¶aWWUibXW dX VXjeW eVW Xn moW oX gUoXpe de moWV e[pUimanW la TXaliWp, la naWXUe, l¶pWaW  TX¶on © attribue » au sujet 
paU l¶inWeUmpdiaiUe d¶Xn YeUbe : 
Ex : Le temps devient sombre. 
Le YeUbe XniVVanW l¶aWWUibXW aX sujet peut être : 

- Le YeUbe rWUe (c¶eVW le caV le plXV fUpTXenW) 
- Un YeUbe d¶pWaW conWenanW l¶idpe dX YeUbe rWUe : deYeniU, paUavWUe, VembleU, demeXUeU, UeVWeU, aYoiU l¶aiU, 

se trouver, etc. 
- Certains verbes à la voix passive : élire, créer, désigner, choisir, proclamer, etc. 

Ex : Il est élu chef de classe. 
- Certains verbes intransitifs : moXUiU, YiYUe, UeYeniU« 

Ex : Il mourut pauvre ; certains vivent heureux ; il reviendra vainqueur. 
L¶aWWUibXW dX VXjeW peXW aYoiU leV naWXUeV VXiYanWeV : 

- Un nom ou un mot pris substantivement : La terre est une planète. 
- Un pronom : Tu es celui TXe j¶ai choiVi. 
- Un adjectif, ou une locution adjective, ou un mot pris adjectivement : Cette femme est bien ; 

nous sommes sains et saufs ; l¶homme eVW mortel. 
- Un infinitif : ChanWeU n¶eVW pas crier. 
- Une proposition : Mon avis est qu’il se trompe. 

 
9 L’attribut du complément d’objet direct 

L¶aWWUibXW dX complpmenW d¶objeW eVW Xn moW oX Xn gUoXpe de moWV e[pUimanW la TXaliWp oX l¶pWaW TX¶on 
« attribue ª j ce complpmenW d¶objeW paU l¶inWeUmpdiaiUe de ceUWainV YeUbeV d¶acWion. Il Ve conVWUXiW aYec oX VanV 
préposition. 
Ex : On a nommé mon ami directeur ; on le traite de fourbe. 
LeV YeUbeV TXi UelienW l¶aWWUibXW aX complpmenW d¶objeW VonW deV YeUbeV d¶acWion j l¶idpe deVTXelV l¶eVpUiW aVVocie 
impliciWemenW l¶idpe dX YeUbe rWUe. PaUmi ceV YeUbeV d¶acWion on peXW ciWeU : admettre comme, accueillir en, 
affirmer, appeler, croire, déclarer, dire, élire, estimer, juger, nommer, prendre pour, supposer, trouver, etc. 
L¶aWWUibXW dX complpmenW d¶objeW peut être : 

- Un nom ou un mot pris substantivement : Le peuple le fit roi. 
- Un pronom : Je vous prenais pour celui TXe j¶ai UeoX ce maWin. 
- Un adjectif ou une locution adjective : On dit ce chef sévère ; on retrouva l¶enfanW sain et sauf.  

 
NB : l¶adjectif qualificatif attribut du COD Ve diVWingXe de l¶ppiWhqWe en ce VenV TX¶il ne conVWiWXe paV aYec le 
nom un groupe nominal inséparable. On peut le déplacer et le nom peut être pronominalisé. 
Ex : On UeWUoXYa l¶enfanW Vain eW VaXf = on le retrouva sain et sauf. 
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9 L’épithète du nom 
L¶ppiWhqWe eVW Xn adjecWif TXalificaWif lip aX nom VanV l¶inWeUmpdiaiUe d¶Xn YeUbe aYec leTXel ilV foUmenW le 
groupe nominal. Il peut être placé avant ou après le nom. 
La plupart des adjectifs qualificatifs peuvent se placer avant ou après le nom sans changement de sens. Ex : une 
sotte personne/ une personne sotte 
D¶aXWUeV ne Ve placenW TX¶apUqV le nom, ce VonW leV adjecWifV de coXleXU, leV adjecWifV de foUme (Xne caVe Uonde) 
leV adjecWifV de UelaWion, c¶eVW-à-diUe, dpUiYpV d¶Xn nom (l¶pneUgie VolaiUe). 
D¶aXWUeV enfin changenW de VenV en changeanW de place (gUand, peWiW, Vale, gUoVVe, maigUe, paXYUe«) 
LoUVTX¶ilV Ve placenW apUqV le nom, ilV VonW emplo\pV aX VenV pUopUe ; eW loUVTX¶ilV Ve placenW aYanW le nom, ilV 
sont employés au sens figuré (un homme grand/ un grand homme). 
 

9 Le complément du nom 
C¶eVW Xn plpmenW TXi V¶ajoXWe aX nom pUincipal poXU foUmeU Xn gUoXpe nominal. Il eVW inWUodXiW paU Xne 
pUppoViWion (j, de, poXU, en, aYec, VanV«) TXi peXW VeUYiU j pUpciVeU le VenV dX gUoXpe nominal. Ex : Une tasse à 
cafp eVW diffpUenWe d¶Xne WaVVe de café. 
Le complément du nom peut être : 

- Un nom ou un groupe nominal : la piscine de l’hôtel. 
- Un pronom : elle joXiW de l¶eVWime de tous. 
- Un infinitif : lµhomme à abattre. 
- Un adverbe : les femmes d’aujourd’hui. 

 
9 Le complément de l’adjectif 

C¶eVW Xn plpmenW TXi V¶ajoXWe j l¶adjecWif TXalificaWif poXU foUmeU le gUoXpe adjecWiYal. Il peXW rWUe : 
- Un nom ou un groupe nominal. Ex : elle est mécontente de ses camarades 
- Un pronom. Ex : elle est fière de vous. 
- Un  infinitif. Ex : une leçon facile à retenir. 
- Un adverbe. Ex : un bélier tout à fait blanc. 

 
9 L’apposition 

L¶appoViWion eVW Xn nom oX Xn pUonom (paUfoiV Xn infiniWif oX Xne pUopoViWion) TXe l¶on place j c{Wp d¶Xn nom 
pour définir ou caractériser l¶rWUe oX l¶objeW donnp ; l¶appoViWion eVW compaUable j l¶aWWUibXW, maiV VanV YeUbe. 
Elle est séparée du nom par une virgule ou est introduite par la préposition « de ». 
Ex : L¶hiUondelle, messagère du printemps, revient. 
La ville de Bobo-Dioulasso. 
Le pluV VoXYenW, l¶appoViWion VXiW le WeUme aXTXel il Ve UappoUWe, maiV elle peXW aXVVi la pUpcpdeU. 
Ex : gardien vigilant, le chien aboie au moindre bruit. Butineuse infatigable, l¶abeille eVW WoXWe j Von WUaYail. 
 
TABLEAU RECAPITULATIF DE L’ANALYSE DES MOTS 
 
Nature Formes Fonctions 
Nom ou groupe nominal 
(GN) 

Genre : féminin/ masculin 
Nombre : singulier/ pluriel 

Sujet du verbe, 
COD/COI, 
Attribut du sujet, 
C. circonstanciel du verbe, 
Compl. du nom ou du pronom, 
Compl. de l¶adjecWif, 
Compl. de l¶adYeUbe. 

Article : 
Défini : le la les. 
Indéfini : un, une, des. 
Partitif : dX, de la, de l¶ ; des 

Elidé : l¶. 
Contracté : du, des, au, aux. 
Genre : masculin/ féminin 
Nombre : singulier/pluriel 

Déterminatif de tel nom 

Adjectif :  PoXU l¶adjecWif TXalificaWif : 
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Qualificatif : grand 
Numéral cardinal : dix 
Possessif : mon, ton, son, 
noWUe« 
Démonstratif : ce, cet, cette, 
ces. 
Interrogatif/exclamatif : 
TXel« ? TXel« ! 
Indéfini : aucun, chaque, nul, 
WoXW« 

Epithète du nom : 
Epithète détachée : 
Attribut du sujet : 
Attribut du COD : 
Pour les autres adjectifs : 
Déterminatif de tel nom. 
 

Pronom : 
Personnel : je, tu, elle/il, nous, 
vous, elles/ils 
Possessif : le mien, le tien, le 
Vien« 
Démonstratif : ce, ceci, cela, 
celle, celui-ci, ceX[« 
Relatif : que, qui, dont, 
leTXel« 
Interrogatif : TXi« ? TXe« ? 
leTXel« ? 
Indéfini : autrui, chacun, on, 
peUVonne« 

 Mêmes fonctions que le nom. 

Verbe : 
Transitif direct (couper) 
Transitif indirect (penser à) 
Intransitif (courir) 
Pronominal (V¶abVWeniU) 
Impersonnel (falloir) 

 Base de la phrase ou de la proposition. 
N.B.- Un infinitif peut être : sujet, attribut, objet 
(direct ou indirect), complément circonstanciel, 
complément déterminatif, complément de 
l¶adjecWif. 

Adverbe ou Locution 
adverbiale : 
De manière : 
De quantité : 
De temps ; 
De lieu : 
D¶affiUmaWion : 
De négation 
De doute : 

 Peut être complément circonstanciel de tel verbe, 
ou complément de tel adjectif, ou complément 
de tel adverbe 

Préposition ou locution 
prépositive : 
à, de, dans, sur, contre, par, 
poXU, afin de« 

 Elle unit tel mot à tel autre mot 

Conjonction (ou loc. 
conjonctive : 
De coordination : et, ou, mais, 
donc, ni, car, or, cependant, 
WoXWefoiV, npanmoinV« 
De subordination : que, quand, 
Vi, comme, aYanW TXe« 

 Pour la conjonction de coordination : elle unit tel 
terme à tel autre (de même nature et de même 
fonction) ou telle proposition à telle autre (de 
même nature ou de même fonction) 
Pour la conjonctive de subordination : elle unit 
telle proposition subordonnée à telle proposition 
principale 

Interjection   
 
 
IX. LA PROPOSITION DANS LE TEXTE 

A- La phrase  
La phrase est un ensemble de termes organisés, assurant chacun une fonction. On distingue :  
x LeV phUaVeV non YeUbaleV oX nominaleV TXi VonW conVWiWXpeV aXWoXU d¶Xn nom, d¶Xn  adjecWif oX d¶Xn 

participe. 
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Exemples : Bandit ! Étourdi ! Perdu !  
La phUaVe non YeUbale peXW rWUe conVWiWXpe d¶Xn gUoXpe nominal.  
Exemples : - Grève dans les compagnies de transports aériens. 

  - Visite du Pape Jean Paul II au Burkina Faso.  
  - NaiVVance d¶Xn gaUoon danV la famille dX chef. 

x LeV phUaVeV YeUbaleV foUmpeV aXWoXU d¶Xn YeUbe conjXgXp oX d¶Xn YeUbe j l¶infiniWif  
Exemples :  Je viens au cinéma tout de suite. 

Que faire face à cette catastrophe ? 
La phrase peut être :  
o Simple,  c¶eVW-à-diUe TX¶elle ne compoUWe TX¶Xn VeXl YeUbe TXi peXW rWUe j l¶infiniWif oX j Xn 

mode personnel 
Exemples : Les enfants suivent attentivement les émissions à la télévision. 

 QXe diUe d¶Xn Wel WUaYail ? 
o Comple[e, c¶eVW-à-dire comportant plusieurs propositions 

Exemples : Maman est à la cuisine, les enfants apprennent leurs leçons et papa balaie la cour. 
La femme dont la voiture est lavée est ma mère.  

 
B. La proposition 

Une proposition est un ensemble de mots comportant un verbe. Il y a autant de propositions que de 
verbes conjugués dans une phrase. 
Exemple : LeV plqYeV YonW j l¶pcole.  

 
1. L’analyse logique 

L¶anal\Ve logiTXe conViVWe j idenWifieU la naWXUe eW la foncWion deV pUopoViWionV. 
 

2. Les différents types de propositions 
 

a) La proposition indépendante  
La proposition indépendante se suffit à elle-mrme, ne dppend d¶aXcXne pUopoViWion eW aXcXne 
pUopoViWion ne dppend d¶elle.  
Ex: Une belle voiture passe sur la route. 
Les propositions indépendantes peuvent être coordonnées ou juxtaposées.   Elles forment alors une 
phrase complexe. 

  Ex : Les maçons construisent la maison et le jardinier arrose les fleurs. 
 Le coq chante sous le bananier, la poule mère graWWe le Vol, l¶pcolieU appUend ses leçons. 

Il n¶\ a paV de moW de liaiVon enWUe leV pUopoViWionV jX[WapoVpes mais elles peuvent être séparées par une virgule 
(,), un point-virgule (;) ou par deux points (:). 
Ex: J¶ai bien doUmi, je peX[ mainWenanW WUaYailleU. 

J¶ai bien doUmi; je peX[ mainWenanW WUaYailleU. 
J¶ai bien doUmi: je peX[ mainWenanW WUaYailleU. 

NB : La pUopoViWion indppendanWe n¶a paV de fonction. 
 

b) La proposition principale 
Elle eVW ainVi appelpe paUce TXe VeUYanW de VXppoUW j d¶aXWUeV pUopoViWionV danV Xn UappoUW de dppendance. 
Elle peXW rWUe aXWonome, c¶eVW-à-diUe, TX¶elle a Xn VenV WoXWe VeXle, oX peXW aYoiU beVoin d¶Xne aXWUe pUopoViWion 
pour avoir un sens complet. 
Ex : -  J¶ai UenconWUp ce maWin le UichiVVime donW WX m¶aV paUlp. 

-  Je redoute TX¶il ne lXi aUUiYe TXelTXe choVe. 
NB : La pUopoViWion pUincipale n¶a paV de foncWion.  
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c) La proposition incise ou incidente. 
Elle Ve place j l¶intérieXU oX j la fin d¶Xne pUopoViWion indppendanWe eW peUmeW d¶indiTXeU TXe l¶on eVW en train de 
UappoUWeU leV pUopoV d¶Xn aXWUe. Elle Ve caUacWpUiVe paU l¶inYeUVion dX VXjeW 
Exemple : Le travail éloigne de nous trois grands maux : l¶ennXi, le Yice eW le beVoin, disait Voltaire. 

La pUopoViWion inciVe n¶a paV de fonction. 
  

d) La proposition subordonnée  
On parle de subordination quand, dans une phrase, il y a une proposition en position de dépendance. Ce rapport 
de dépendance est en général marqué par un mot subordonnant qui peut être :  

- Un pronom relatif simple ou composé ;  
- Un adverbe, un pronom ou un adjectif interrogatif ;  
- Une conjonction ou une locution conjonctive.  

 
La proposition subordonnée ne se suffit pas à elle-mrme. Elle dppend d¶Xne aXWUe pUopoViWion eW ne peXW e[iVWeU 
sans elle.  
Exemple : Nous mangeons le bon tô que Maman a préparé. 
           Proposition subordonnée 
La nature et la fonction de la proposition VXboUdonnpe dppendenW de la naWXUe dX VXboUdonnanW TXi l¶inWUodXiW. 
Les principales propositions subordonnées sont :  

 
� La proposition subordonnée relative (PSR)  

Elle est introduite par un pronom relatif.  
Exemple : Les arbres TXe j¶ai planWpV donnent de beaux fruits. 
 Prop. Sub. Relative 
 
En général, sa fonction est µ¶complpmenW de l¶anWpcpdenW¶¶ qui la précède. 
Exemple : QXe j¶ai planWpV : PSR, introduite par le pronom relatif que, complément de 

l¶anWpcpdenW µ¶arbres¶¶. 
Remarques:  

- Que peut être pronom relatif  ou conjonction de subordination. Ce qui pose une difficulté à les 
différencier. 

- Que eVW pUonom UelaWif loUVTX¶il a Xn anWpcpdenW (un nom ou un pronom).  
Ex: La voiture que tu as achetée est belle. 

- Que est conjonction de subordination loUVTX¶il eVW pUpcpdp d¶Xn YeUbe WUanViWif oX inWUanViWif. 
Ex : Il a dit que son voisin ne viendra pas. 
Si vous venez et que je ne suis pas là, sachez que je suis parti. 

- Il existe des subordonnées relatives sans antécédent ; dans ce cas, elles peuvent assumer les 
autres fonctions du groupe nominal. 
Ex: Qui aime bien châtie bien. 
      Je choisis qui je veux. 
DanV ceV deX[ (02) phUaVeV, leV VXboUdonnpeV UelaWiYeV n¶onW paV d¶anWpcpdenWV, elleV joXenW le 
rôle de groupe nominal. 
Qui aime bien : sujet de châtie.  
Qui je veux : COD de choisis.  

 
� Les subordonnées compléments d’objet. 

Elles sont ainsi appelées parce que complétant le verbe principal. Elles peuvent être : 
a) Une subordonnée interrogative indirecte introduite par « un mot interrogatif ». 
b) une subordonnée infinitive. 
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c)  une subordonnée conjonctive objet loUVTX¶elle est introduite par « que ». Elle V¶emploie après les 
verbes exprimant : 

 
- Xne dpclaUaWion (diUe, annonceU, infoUmeU«) 
- Xne opinion (penVeU, cUoiUe, imagineU, eVppUeU«) 
- une volonté (vouloir, oUdonneU«) 
- Xn VenWimenW (aimeU, VoXhaiWeU, cUaindUe«) 
 
Remarques : 

- ApUqV leV YeUbeV de dpclaUaWion eW d¶opinion, la VXboUdonnpe conjoncWiYe objeW eVW j 
l¶indicaWif. 

Ex :  Je vois que Salif apprend ses leçons.  
Je croyais que le lendemain de la fête était chômé.  

 
- ApUqV leV YeUbeV d¶opinion j la foUme npgaWiYe eW apUqV leV YeUbeV de YolonWp eW de 

sentiment, la subordonnée conjonctive objet est au subjonctif. 
Ex :  Je m¶pWonne TXe WX aieV agi de la VoUWe. 

  Je souhaite que tu réussisses à ton examen. 
  Je ne croyais pas que le lendemain de la fête fût chômé. 

 
d) LoUVTX¶elle eVW inWUodXiWe paU Xn moW inWeUUogaWif, elle eVW Xne VXboUdonnpe inWeUUogaWiYe indiUecWe. 

DanV ce caV, elle eVW complpmenW d¶objeW diUecW d¶Xn YeUbe e[pUimanW l¶inWeUUogaWion oX impliTXanW 
une question. 
Le mot interrogatif  peut être un pronom (qui), un adjectif (quel) ou un adverbe (quand, comment, 
si) 

Ex :  J¶ignoUe TXi  a oXYeUW la poUWe. 
 Je me demande à quelle heure nous finirons le travail.  
 Dis-lui combien tu veux. 

Remarques : 
- Lorsque l¶inWeUUogaWion eVW WoWale, la VXboUdonnpe inWeUUogaWiYe indiUecWe eVW inWUodXiWe 

par « si ». 
Ex: Dis à ton oncle Vi WX WUaYailleV bien j l¶pcole. P.S interrogative indirecte, COD de dis. 

- LoUVTXe l¶inWeUUogaWion eVW paUWielle, la VXboUdonnpe inWeUUogaWiYe est introduite par le 
mrme moW TXe l¶inWeUUogaWion diUecWe coUUeVpondanWe. 

Ex:  Qui a claqué la porte ?  
  Je me demande qui a claqué la porte.   
  Proposition subordonnée interrogative indirecte COD de me demande. 
 

e) La VXboUdonnpe complpmenW d¶objeW peXW rtre  une subordonnée infinitive. 
Elle n¶eVW inWUodXiWe paU aXcXn VXboUdonnanW. QXand danV Xne phUaVe, le YeUbe pUincipal faiW appel aX[ VenV 
(VenWiU, YoiU, pcoXWeU, WoXcheU, go�WeU) eW eVW VXiYi d¶Xn YeUbe j l¶infiniWif a\anW Von pUopUe VXjeW, il \ a Xne 
subordonnée infinitive qui est toujours COD du verbe principal. 
Ex: Je vois les animaux bUoXWeU l¶heUbe fUavche. (Prop.sub.infinitive, COD de vois). 

 
� Les propositions subordonnées compléments circonstanciels 

ElleV indiTXenW leV ciUconVWanceV de UpaliVaWion de l¶acWion e[pUimpe paU le YeUbe pUincipal ; ce sont :  
 

a) les subordonnées compléments circonstanciels de temps ou temporelles 
 Ex : Aminata vend du mil TXand elle a beVoin d¶aUgenW. 

 
b) les subordonnées compléments circonstanciels de cause ou causales  
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Ex : Floriane est enrhumée paUce TX¶elle a doUmi WoXWe la nXiW VoXV le climaWiVeXU. 
 

c) les subordonnées compléments circonstanciels de conséquences ou consécutives  
Ex : Aimée refuse les conseils Vi bien TX¶elle a de maXYaiVeV noWeV. 

 
d) les subordonnées compléments circonstanciels de but ou finales 
Ex : Salif est toujours studieux afin que ses résultats soient meilleurs. 

 
e) les subordonnées compléments circonstanciels de condition ou hypothétiques 
Ex: Je VeUaiV paUWi poXU l¶EXUope Vi j¶aYaiV eX beaXcoXp d¶aUgenW. 

 
f) les subordonnés compléments circonsWanciels d¶opposiWion oX concessiYes 
Ex : LeV plqYeV VonW YenXV j l¶pcole bien TXe leV UXeV VoienW inondpeV d¶eaX. 

 
g) les subordonnées compléments circonstanciels de comparaison ou comparatives  

             Ex : MoXniUaWa WUaYaille bien j l¶pcole comme son père travaille au champ.  
 

� La subordonnée participe 
Elle n¶eVW paV inWUodXiWe paU Xn VXboUdonnanW. MaiV loUVTXe danV Xne phUaVe, on a Xn paUWicipe, paVVp oX pUpVenW, 
ayant son sujet différent de celui du verbe de la principale, il y a une proposition participiale. La proposition 
participiale peut être :  

- C. C de temps : Le père mort, les fils vous retournent le champ. 
- C. C. de cause : Le chat parti, les souris dansent. 
- C. C. de condition : Dieu aidant, nous vaincrons. 
- C. C. d¶oppoViWion : Ses erreurs cependant démontrées, il persista dans son idée. 

 
3. La procédure de l’analyse logique  

L¶anal\Ve logiTXe, c¶eVW l¶anal\Ve d¶Xne phUaVe en pUopoViWions. Il V¶agiW de :  
¾ repérer les verbes conjugués de la phrase et identifier le verbe principal ; 
¾ isoler la proposition principale et les propositions subordonnées ; 
¾ définir chaque proposition en indiquant : 

x sa nature (proposition principale, proposition subordonnée relative ou conjonctive complétive 
ou conjonctive circonstancielle) ; 

x le moW TXi l¶inWUodXiW (pronom relatif, conjonction de subordination, etc.) ; 
x sa fonction (complpmenW de l¶anWpcpdenW, COD-COI, complément circonstanciel, etc.)  

 
Ex : Comme il était poursuivi, le fugitif penVa TX¶il poXUUaiW XWiliVeU l¶aUbUe TXi pWait tombé au-dessus du 
ravin.  
¾ le fugitif pensa : proposition principale ; 
¾ qX¶il pourraiW XWiliser l¶arbre : proposition subordonnée conjonctive, introduite par « TX¶ » ; 

COD du verbe de la principale ; 
¾ qui était tombé au-dessus du ravin : proposition subordonnée relative, introduite par « qui », 

complpmenW de l¶anWpcpdenW « l¶arbre » ; 
¾ comme il était poursuivi : proposition subordonnée conjonctive, introduite par                

conjonction de subordination « comme », complément circonstancielle de cause du verbe de la 
principale  pensa.  
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X. LE SENS DES MOTS OU EXPRESSIONS 
Le VenV oX la VignificaWion d¶Xn moW eVW la UepUpVenWaWion menWale TXe l¶on Ve faiW de la UpaliWp TX¶il dpVigne.  
L¶pWXde dX VenV deV moWV peXW Ve faiUe j WUaYeUV la monoVpmie, la pol\Vpmie, l¶homon\mie, la V\non\mie, la 
paUon\mie,  l¶anWon\mie.  

 
A. Monosémie et polysémie 

Chaque mot possède un ou plusieurs sens. 
Les mots qui ne possèdent qu'un seul sens sont dits monosémiques (du grec mono-, « unique », et sémie, « qui 
a rapport au sens, à la signification »). 
Par exemple, abêtir (rendre bête). 
Cependant la plupart des mots de la langue française possèdent plusieurs sens ; on diW TX¶ilV sont polysémiques 
(poly- en grec signifie « plusieurs »). 
Cette pluralité de sens engendre une certaine ambiguïté. C'est le contexte, c'est-à-dire le sens général du texte, 
qui nous éclaire sur le sens à retenir.  
Par exemple, l¶adjecWif cher n¶a paV le mrme VenV loUVTX¶il qualifie Xn objeW eW loUVTX¶il qualifie un ami. 
 

B. Radical, préfixes, suffixes  
 

1- Le radical (racine) 
C¶eVW la paUWie fi[e d¶Xn moW TXi poUWe le sens principal. 

Port : porter ± portable ± portail ± insupportable ± UepoUWage« 
 

       2- Le préfixe 
C¶eVW Xn plpmenW de foUmaWion TXi Ve place aYanW le radical pour former un mot dérivé :  

re + port = report  
dé + classe = déclasser 
sur + monter = surmonter  

Il permet de former des mots de même nature. 
D¶oUigine diYeUVeV, leV pUpfi[eV onW deV VenV diffpUenWV. 

Ex : Les préfixes qui marquent la négation ou la privation : in (inactif), im (impoli), ir 
(irréalisable), il (illettré), a (amoral),   
Les préfixes qui signifient avec : co (coépouse), col (collaborateur), com (commandant), cor 
(corrélation). 

 
            3- Le suffixe  
C¶eVW Xn plpmenW de foUmaWion TXi Ve place apUqV le Uadical poXU foUmeU Xn moW dpUiYp de nature différente :  

jeter + able = jetable  
haut + eur = hauteur  
lire + ible = lisible 

D¶oUigine diYeUVeV, leV VXffixes ont des sens différents. Par exemples : 
x les suffixes et (garçonnet), ot (îlot), Ille (brindille), eau (chevreau), ule (globule) marquent la 

petitesse ou le diminutif. 
x les suffixes al (vital), erie (galanterie), if (maladif) marquent la qualité. 

 
4- Synonymes – antonymes – homonymes – paronymes  

a) Les synonymes 
DeV moWV VonW diWV V\non\meV loUVTX¶ilV onW j peX pUqV le mrme VenV. 
Ex : envoyer et expédier, gronder et UppUimandeU, pmondeU eW WailleU« 
On utilise les synonymes pour éviter les répétitions.  
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b) Les antonymes 
Ce sont des mots de sens contraires ou inverses : pUrWeU eW empUXnWeU, coXUiU eW maUcheU, pUopUe eW Vale. L¶un est 
la npgaWion de l¶aXWUe. E[ : laid � beau 
Ils peuvent être de même racine (poli/ impoli) ou de racine différente (petit/ grand). 

 
c) Les homonymes  

Ce sont des mots qui se prononcent de la même maniqUe maiV TXi n¶onW paV le même sens : On distingue : 
o Les homonymes homophones hétérographes. 

Ex : lait, les, laid 
sain, sein, saint  
mal, mâle, malle. 

o Les homonymes homophones homographes : deV moWV TXi Ve pUononcenW eW V¶pcUiYenW de la 
même façon. 
Ex : boucher (verbe) et boucher (profession).  

o Les homonymes homographes non homophones : le fils/ les fils 
 

d) Les paronymes  
Ce sont des mots différents quant au sens mais voisins quant à la forme. Ils peuvent alors engendrer la 
confusion :  
9 Allocation ± allocution ± élocution 
9 Précepteur ± percepteur 
9 Collision ±  collusion 
9 Allusion ± illusion ± alluvions 

 
LeV paUon\meV VonW deV "faX[ amiV" donW il faXW Ve mpfieU. En effeW, il faXW pYiWeU d¶emplo\eU allXVion poXU 
illusion, infecter pour infester, enduire pour induire, éruption pour irruption, infraction pour effraction, 
préposition pour proposition, éminent pour imminent, venimeux pour vénéneux. 
 

POST-TEST 
1) Conjuguez les verbes : voir et vivre  

a) AX pUpVenW de l¶indicaWif  
b) AX paVVp Vimple de l¶indicaWif  

 
2) Complétez chacune des propositions du groupe A avec une subordonnée du groupe B. Il existe parfois 
plusieurs possibilités, notez-les. 

 
Groupe A Groupe B 
Il croit QX¶il aXUaiW UeWUoXYp 
Nous étions sûrs QX¶il UeYiendUa l¶annpe pUochaine 
J¶eVpqUe Que tu avais tort 
Il faudrait Que vous allez mieux 
Nous attendons QX¶il peUVpYpUkW 
 Que vous soyez venus 

Que le vent faiblisse 
 

3) Mettez les phrases suivantes au passé-composé. Dites si le pUonom Upflpchi eVW COD, COI, COS oX V¶il 
ne peut être analysé. Veillez à bien accorder les participes passés. 

a) Elles se rencontrent à la piscine. 
b) Elle se donne deux mois pour réaliser son projet. 
c) Le chaW eW la chienne V¶affUonWenW dX UegaUd.  
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d) Ils se prêtent des livres. 
e) Nous nous apercevons de notre erreur. 
f) L¶ombUe V¶pWend aX pied deV aUbUeV.  
g) Les deux camarades se parlent longuement.  
h) Elles se regardent et se sourient.  
i) La WoXUWeUelle V¶enYole. 
j) MaUie V¶ennXie pendanW leV YacanceV. 

 
4)  Expliquez pourquoi le participe passé reste invariable  

a) Ils se sont menti. 
b) Ces poteries sont artisanales, nous les avons vu fabriquer. 
c) Ils avaient besoin de feuilles de copie et ils en ont acheté. 
d) LeXU YoiWXUe pWaiW en panne eW ilV l¶onW faiW UppaUeU. 
e) Il revient le mois prochain, noXV l¶aYonV VX hieU. 

 
5) Comment expliquez-YoXV la diffpUence d¶accoUd enWUe ceV deX[ phUaVeV, d¶appaUence Vemblables ?  

a) La panWhqUe TX¶il a YXe moXUiU   
b) La panWhqUe TX¶il a YX WXeU  

 
6) Remplacez les groupes nominaux soulignés par le pronom personnel qui convient :  

a) Ne nous fions pas à ce ciel sans nuages.  
b) Donne à Juldas le livre. 
c) Ton comportement déplaît aux professeurs de ta classe. 
d) Il faut se contenter de ce TX¶on a. 

 
7) Dans les phrases suivantes, donnez la nature et la fonction des mots soulignés  

a) Moussa construit un jardin dans le domaine scolaire.  
b) Tous les samedis, Eustache va au jardin pour étudier. 
c) Le jardin de mon père regorge de belles fleurs. 
d) Il a planté son avocatier dans la cour du jardin. 
e) C¶eVW le jardin de Tinga, près de la rivière. 

 
8) Vocabulaire  

Trouvez le radical des mots suivants :  
a) Entassement, portatif, atterrissage, partisan, dépaysement   
b) Comment sont formés les mots suivants ?  
c) Hauteur, report, désagréable, lisible, déclassement  
d) Trouvez deux (02) mots synonymes, deux (02) mots antonymes, deux (02) mots homonymes. 

 
9) FaiWeV l¶anal\Ve logiTXe deV phUaVeV VXiYanWeV :  

a) LeV enfanWV YonW j l¶pcole WUqV W{W le maWin. 
b) Le chien aboie, la caravane passe.  
c) LeV plqYeV UeYiennenW j la maiVon, donc il eVW l¶heXUe de la deVcenWe.  
d) La mavWUeVVe a UpcompenVp l¶plqYe TXi a obWenX la meilleXUe mo\enne de la claVVe. 
e) La femme dont la maison est en construction est ma belle-mère. 
f) Les paysans disent que la saison pluvieuse est proche. 
g) Tu sais combien coûte le mouton de Karim ? 
h) Je contemple les voitures passer sur la grande voie. 
i) Pamela Ya j l¶pcole WoXV leV joXUV de claVVe. 
j) Le cultivateur a fait une belle récolte bien que la pluie ait été capricieuse.  
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10) Parmi les phrases suivantes, dites lesquelles sont actives et lesquelles sont passives : 
a) Je suis venu. 
b) Je suis considéré. 
c) Nous sommes tombés. 
d) Vous auriez été accueillis. 
e) Ils sont montés. 

 
11) Mettez les phrases suivantes à la voix passive : 

a) On aura abordé le problème demain. 
b) Le guide dirigeait les randonneurs. 
c) NoXV conYiendUonV d¶Xne WUrYe. 
d) La dactylo avait tapé le rapport. 
e) Le maître les a félicités. 

 
12) Mettez les phrases suivantes à la voix active : 

a) Ce tapis a été tissé par de petites filles. 
b) Ce journal est lu par des millions de lecteurs. 
c) Cette table était couverte de poussière. 
d) Mon anniversaire a-t-il été oublié par mon père ? 
e) Ce champ ne sera pas labouré par le cultivateur. 

 
13) DanV leV phUaVeV VXiYanWeV, claVVe] leV compaUaWifV Velon TX¶ilV e[pUimenW l¶pgaliWp, l¶infpUioUiWp oX la 
supériorité. 

a) Julien paraît moins grand que son frère. 
b) CeW e[eUcice eVW plXV difficile TXe l¶aXWUe. 
c) Il ne faiW paV plXV maXYaiV TX¶hieU. 
d) Le film m¶a Vemblp moinV inWpUeVVanW TXe le Uoman. 
e) Cette maquette est aussi réussie que la précédente. 

 
14) MeWWe] aX VXpeUlaWif d¶infpUioUiWp eW de VXppUioUiWp leV adjecWifV VXiYanWV : rubicond, corpulent,      lourd, 
volubile, nerveux, sautillant. 

NB : le corrigé du post-test se trouve à la fin du sous-module. 
  


